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Le Partage des Points Concrets dôEffort est une des parties les moins bien comprises, moins 

mises en valeur, et par conséquent moins bien vécues par les foyers, bien quôil soit considéré comme 

ñle cîur de la r®union dô®quipeò. 

 Cela est dû probablement à une mauvaise compréhension de son esprit. Un autre facteur qui 

peut contribuer à une mauvaise perception des Points Concrets dôEffort et du Partage est le manque 

d'une vision d'ensemble et articul®e des Points Concrets dôEffort. Il leur manque la connaissance ñde la 

cohérence interne qui unifie ces points concrets dans une même direction et qui en est le fil conducteur 

qui leur donne une orientation convergente 1ò.  

Pour combler ce manque, lôÉquipe Satellite Pédagogie2 a été invité dô®laborer un thème d'étude 

sur ce sujet, pour offrir aux foyers des Équipes, une aide à leur réflexion et à la pratique des Points 

Concrets dôEffort.  

Nous chercherons ̈  discerner  la signification et lôesprit des Points Concrets dôEffort et du 

Partage. Nous suggèrerons des chemins pour répondre aux difficultés, en présentant des formes 

dôaction concrètes, à la lumière de la Parole de Dieu, de la pensée et des écrits du fondateur et des 

documents du Mouvement. Nous nous appuierons, en particulier, sur la réflexion personnelle de 

Mercedes et Álvaro Gomes-Ferrer, ancien foyer  responsable de l'Équipe Internationale. 

 Pour découvrir la mystique du  partage, nous discernerons tout dôabord le sens profond des 

Points Concrets dôEffort, et de leurs liens étroits. 

Au cours des huit chapitres, un par réunion, nous chercherons à mettre en évidence la 

ñcoh®rence  interneò qui unifie ces points concrets, qui leur donne  sens, et qui s'offre à nous comme un 

chemin de conversion. Nous améliorerons ainsi notre façon de vivre le partage. 

Les deux premiers chapitres sont d®di®s ¨ ñla Mystique des Points Concrets dôEffortò  et ¨ ñla 

Mystique et la Pratique du Partageò. Les chapitres suivants permettront dôétudier chacun des six Points 

Concrets dôEffort. Les voici :  

1 - La Mystique des Points Concrets dôEffort 

2 - La Mystique et la Pratique du Partage 

3 - Lô£coute de la Parole de Dieu 

4 - LôOraison  

5 - La Prière Conjugale et la Prière Familiale 

6 - Le Devoir de sôAsseoir 

7 - La Règle de Vie 

8 - La Retraite 

La Réunion Bilan 

En annexe - Le Plan de la Réunion Mensuelle. 

                                                 
1, ñLa Mystique des Points Concrets dôEffort et du Partageò (Mercedes et Álvaro Gomes-Ferrer; 1986) 

2, ñLô£quipe Satellite P®dagogie est form® par les couples : Regina et Cléber Marin (coordinateur) ; Sylvia et Andres 

Merizalde ; Anne et Edward Franco ; Lourdes et Carlos Sobral 
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           Chaque réunion aura un objectif clair et une proposition concr¯te pour quôau cours du mois, 

chaque foyer puisse réaliser un travail concret en vue de son enrichissement spirituel. Le contenu de 

chaque chapitre comporte une expérience de vie, un thème d'étude et de réflexion, des textes d'appui, 

des questions à partager en foyer et en équipe, des orientations pour l'Ecoute de la Parole, lôOraison, le 

Devoir de s'Asseoir et la Règle de Vie, sans oublier le texte de méditation  (la prière pour la réunion 

dô®quipe) et les suggestions pour le Partage.  

Pour la r®alisation de ce travail nous allons suivre la m®thodologie classique du ñVoir -Juger-

Agirò. Munie de cet esprit critique, nous découvrirons la signification et la pratique des Points Concrets 

dôEffort et du Partage.  

En rappelant les mots de notre fondateur, nous espérons que ce Thème d'Étude pourra éveiller 

en chaque foyer de nos équipes, ñune r®alit® myst®rieuse qui ainsi sôest manifest®e et quôil leur a été 

donn® dôen prendre conscienceò et, ¨ partir de ce moment, que ñla qualité et l'irradiation de leurs 

réunions d'équipe soient sérieusement augmentées cette année, si, de réunion en réunion, leurs 

rencontres deviennent de vraies Ecclésias!"  

 

 

ES Pédagogie,  janvier 2011 
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LA MYSTIQUE DES POINTS CONCRETS  

   

         LA MYSTIQUE 59{ thLb¢{ /hb/w9¢{ 5Ω9CChw¢ 

 

 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

Approfondir la compréhension de la mystique des Points Concrets d'Effort sur ces aspects :  

V Les Points Concrets dôeffort ont une ñcoh®rence interneò qui les unit et leur donne sens. 

V La pratique des Points Concrets dôEffort nous conduit à une rencontre réelle et profonde 

avec Dieu, condition indispensable à notre conversion.  

 

B. À travailler au cour s du mois 

 

Expérience de vie 

Au cours du mois, nous sommes invités à identifier individuellement et en foyer les 

changements de comportement qui, depuis que nous sommes aux END, ont été générés par la 

pratique des Points Concrets dôEffort.  

Faisons un bilan de notre situation actuelle, en la séparant en deux volets :  

V Faire la révision des succès atteints et rendre en grâce à Dieu.  

V Chercher les difficultés rencontrées qui se présentent à nous, analyser leurs causes et 

demander l'aide du Seigneur.  

Th¯me dô£tude et de R®flexion 

Peut-être sommes-nous depuis peu de temps dans les équipes ? Peut-être sommes-nous habitués 

aux Points Concrets d'Effort dont nous ne percevions plus le sens profond ? Nous nous dévouons, 

même avec ténacité, à les mettre en pratique, sans toutefois percevoir qu'ils réalisent en nous cette 

transformation : de vieil homme en homme nouveau.  

      PREMIÈRE REUNION   
 

"La d®cision de óvivreô les Points Concrets dôEffort 

correspond à une adh®sion du cîur et elle se concr®tise 

comme un effort de la volonté" 

  Le Guide des Équipes de Notre Dame 
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La Mystique3, côest l'Esprit qui donne un sens à certaines actions concrètes de notre vie, côest 

l'intuition qui ñouvreò notre cîur et notre intelligence ¨ ce qui est incompréhensible à l'entendement 

humain, côest l'orientation qui fait de la vie normale une recherche continue de la communion avec le 

Seigneur. 

Dans notre cas concret, la mystique, côest le sens, côest lôEsprit qui met ñen valeurò les Points 

Concrets d'Effort. 

Il y a deux points qui se complètent et qui sont la base de cette mystique : 

V Les attitudes de vie. 

V La cohérence intérieure. 

 

 

 

 

Les Points Concrets d'Effort sont des instruments pour éveiller en nous des comportements qui, 

peu à peu, nous conduisent à vivre dôune façon plus chrétienne. Ils ne sont donc pas une fin en eux-

mêmes, ni des obligations à accomplir. 

Chercher l'union avec le Christ, vivre avec Lui et comme Lui, voilà le premier objectif à  

poursuivre au sein des END, comme le Père Caffarel nous le présente ci-après (Revue Mensuelle 

française de février 1950).  

Les Points Concrets dôEffort sont des pratiques, des exercices concrets qui, r®alis®s 

quotidiennement et avec un engagement personnel et conjugal, peuvent nous conduire à une réelle 

rencontre avec le Seigneur. 

ñC'est donc quelque chose bien plus exigeant. C'est un appel ¨ un effort personnel et du foyer : 

un effort de discernement, de créativité et de constance, qui inclut notre être tout entier. Un effort 

auquel chacun de nous s'oblige volontairement et non pas un effort qui nous est imposé par 

quelquôun.ò 

 (...) ñCe sont des appels pour faire toujours un peu plus. Ils nous ouvrent la possibilit® de 

réaliser par nous-mêmes, dans nos vies, une vraie rencontre avec le Seigneur, qui est le point de départ 

de toute conversionò4 

                                                 

 
3 ñMystique vient de mystère. Mystère ne veut pas dire limite de connaissance. C'est l'illimité de la connaissance. Connaître 

de plus en plus; entrer en communion avec la réalité autour de nous de façon chaque fois plus profonde; aller au-delà de 

tout horizon et faire l'exp®rience du myst¯reé Le myst¯reé ®clate comme une voix qui invite ¨ ®couter de plus en plus le 

message qui vient de tous les c¹t®s, comme un appel s®ducteur que se d®place de plus en plus dans la direction du cîur de 

chaque choseé Il nous tient toujours en admiration, surpris.... La mystique alors signifie la capacité de s'émouvoir face au 

mystère de toutes choses. Ce n'est pas penser les choses, mais sentir les choses de façon tellement profonde que nous 

arrivons à percevoir le mystère fascinant qui les habiteé La mystique r®v¯le la profondeur de sa signification, quand nous 

captons le fil myst®rieux qui les unit et les r®unit, les lie et les relieé Côest la source originaire de laquelle tout ®maneé La 

mystique n'est donc pas penser ñau sujet deò Dieu, mais sentir Dieu de tout son °tre. La mystique n'est pas parler ñdeò 

Dieu, mais parler ¨ Dieu et entrer en communion avec Dieuñ (Leonardo Boff, ñM²stica e Religi«oò)   

4 ñLa Mystique des Points Concrets dôEffort et le Partageò-  Mercedes e Álvaro Gomes-Ferrer 

La Mystique des Points Concrets 

 

Les attitudes de vie 
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Les Points Concrets d'Effort nôont pas ®t® ®tablis arbitrairement. Il y a une pédagogie qui les 

unit en vue de donner un sens plus évangélique à notre vie. Ces points ont une cohérence interne, qui 

est la base de toute la méthodologie des équipes, à tous les niveaux : une logique qui les relie et qui en 

fait « un tout », un ensemble.  

 Sôils sont mis en pratique en vérité, les Points Concrets dôEffort vont développer en nous une 

nouvelle manière de penser, de sentir et de vivre, on créant en nous des attitudes de vie. 

Ces attitudes sont essentiellement au nombre de trois : 

V Cultiver notre ƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŀǎǎƛŘǳŜ Ł ƭŀ ǾƻƭƻƴǘŞ Ŝǘ Ł ƭΩŀƳƻǳǊ ŘŜ 5ƛŜǳ ; 

V Développer notre ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Ł ƭŀ ±ŞǊƛǘŞ;  

V Augmenter notre capacité de vivre la rencontre et la communion. 

Ce sont les attitudes de base du chr®tien, mais dans les END ils se rev°tent dôune nuance toute 

spéciale : ils sont vécus à deux, en foyer. 

 

Cultiver notre ouverture assidue à la volonté et à lôamour de Dieu 

Chercher constamment la volonté de Dieu sur nous-mêmes et sur notre vie. Pour cela nous 

devons imiter l'attitude de Marie qui est toujours attentive au passage de Dieu dans sa vie. Pour y 

parvenir, il nous faut mettre en îuvre deux aspects :  

Savoir écouter : celui qui écoute fait le vide en lui. Sôil ne le faisait pas, il  ne pourrait pas 

écouter. Le drame de notre vie, côest que notre "moi" ne se tait jamais.  

Savoir écouter, côest savoir conserver ce fil conducteur, cet appel de Dieu qui nous vient 

principalement de sa Parole, mais qui nous vient aussi par le silence, par la nature, par les autres, par les 

événements.  

Réserver assidument un moment pour connaître la volonté de Dieu : il s'agit d'un 

apprentissage qui exige du temps et de la constance. C'est aussi un appel à la gratuité de notre temps 

libre, de ce qui est nôtre et que nous réservons toujours pour nous et non pour les autres. Permettre que 

cet Autre, qui a la priorité dans notre vie, occupe Sa place, pas seulement quand nous avons envie, mais 

tous les jours.  

Voilà le sens qui se cache  sous l'Écoute de la Parole. La même assiduité et la même recherche 

sont n®cessaires pour lôOraison personnelle : "réserver tous les jours un moment", et aussi pour la 

Prière Conjugale qui nous est demandée chaque jour. Quelques minutes sont suffisantes, pourvu 

qu'elles se répètent quotidiennement.  

Il en est de même pour le Devoir de s'Asseoir, qui n'est rien dôautre  que de comprendre le Plan 

de Dieu pour notre foyer. La retraite annuelle également, qui n'est pas et qui ne peut pas être 

simplement lô®coute d'un bon pr®dicateur, mais qui doit nous mener ¨ mettre toute notre vie sous le 

regard de Dieu.  

 

                                                                                                                                                                        
 

. La Cohérence 
erne 
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Développer notre capacité de vivre dans la vérité 

Développer notre capacité de prendre conscience de nous-m°mes, dôassumer notre v®rit®, de 

construire et de travailler à partir de la vérité, et non pas à partir de l'imagination, des évasions, de 

l'aliénation, des vérités partielles, du mensonge.  

Voilà  le sens de la "R¯gle de Vie" que nous devons "fixerò ou "adopterò ou "revoir". Avant de 

fixer cette règle de vie, il faut dôabord se conna´tre, connaître ses propres faiblesses, les blessures, les 

points que nous avons besoin de travailler. Les autres peuvent nous aider à choisir cette règle. L'équipe 

aussi peut nous aider, parce que nous sommes des ma´tres dans lôart de nous tromper nous-même. Il 

faut comprendre qu'un chemin spirituel nôest pas toujours un progr¯s continu. Il est imp®ratif de 

commencer et recommencer. Côest pour cela que nous devons revoir périodiquement notre règle de vie.  

 Pour vivre dans la vérité, l'équipe nous demande que notre ñOraisonò soit une rencontre réelle, 

et non pas une justification ou une projection de nous-mêmes, que notre ñPri¯re Conjugaleò soit la 

rencontre dôun mari avec sa femme, et chacun dans sa vérité, que le ñDevoir de sôAsseoirò soit un vrai 

dialogue, et non pas une conversation basée sur nos propres masques ou sur la tentative de manipuler 

notre conjoint(e). 

 

 Augmenter notre capacité de vivre la rencontre et la communion 

La rencontre et la communion exige tout un apprentissage pour modifier notre manière de vivre, 

pour nous décentrer de nous-même et commencer à marcher en direction des autres, en direction de 

lôAutre. Il faut dôabord permettre que lôautre puisse être lui-même, et commencer à nous donner, non 

pas ce que nous voulons donner, mais ce dont lôautre a besoin. 

Tous les points concrets d'effort tendent vers cette rencontre, une rencontre avec le Seigneur 

dans lôOraison, dans lô£coute de la Parole, dans les autres, dans les ®v®nements de la vie, puisque 

quand nous permettons que Dieu agisse en nous, nous permettons quôIl nous parle, quôIl nous aime, 

quôIl nous transforme. 

Se rencontrer "mari et femme ensemble", pas seulement lôun ¨ c¹t® de lôautre, ou bien lôun en 

face de lôautre, ou seulement un des deux, mais r®unis. Cette rencontre demande un effort à deux : dôun 

homme et dôune femme qui cherchent à se rencontrer et à accueillir le Christ. Chacun y vient avec sa 

propre personnalité, mais tous deux sont convaincus que la Prière Conjugale augmentera la communion 

entre eux. Le Devoir de s'Asseoir nôest pas un monologue, ni  un dialogue fragmenté. Il doit durer non 

pas le temps qui nous reste, mais le temps nécessaire pour créer un véritable climat de rencontre qui 

rende ainsi possible la communion.  

Toutes ces rencontres nous préparent à vivre en Église et dans le monde, avec un esprit de 

communion. Nous croyons que côest un devoir de chaque ®quipier, de chaque foyer, de chaque ®quipe, 

avec lôaide constante du conseiller spirituel. 

 

 

 

 

 

 

 

 

ñLes points concrets dôeffort ne sont pas des obligations inventées de façon arbitraire, et 

qui se joignent ¨ tant dôautres que la vie elle m°me nous impose. Au contraire. Côest un chemin 

profond de conversion chr®tienne, qui suppose des attitudes dôassiduit®, dôint®riorisation, de 

réalisme et de communion, un chemin qui peut réellement transformer notre vie.ò  

 (Álvaro et  Mercedes Gomes-Ferrer- La Mystique des Points Concrets dôEffort et le Partage) 
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Textes dôAppui  

 Encore une fois lôasc¯se. 

"Si vous savez aimer, vous savez ce que côest lôasc¯se. Ceux qui pratiquent lôamour, 

n®cessairement pratiquent lôasc¯se. Lôasc¯se, en effet, nôest pas une exigence arbitraire dôun 

pr®dicateur de mauvaise humeur, mais côest une  exigence  fondamentale  de  lôamour. Il  nôy a pas de 

médaille sans face et dos, ni de monnaie sans visage et couronne. Lôamour et lôasc¯se sont les deux 

faces de la même réalité.  

Je ne saurais jamais progresser dans lôamour de lôautre, si je ne mortifie pas lôamour ¨ moi-

même, égoïste et revendicatif. De fait, je ne sais pas en même temps donner et prendre, avoir une 

attitude profonde de donation de moi-même et obéir à ma cupidité, être généreux et possessif, me 

compromettre et me réserver, fixer le pôle en moi-m°me et en lôautre.  

Aimez votre femme, votre mari, et d®sirez lôaimer plus ¨ chaque jour, parce quôil nôy a pas 

dôamour dans le cîur qui dit ñcôest d®j¨ suffisant òou qui ne désire pas aimer chaque fois plus et 

mieux. Cependant, vous pouvez prouver quôil y a beaucoup de choses en vous-mêmes qui freinent, qui 

emp°chent, et qui d®c®l¯rent votre impulsion dôamour. Par exemple, dans une conversation il y a la 

nécessité de ne pas c®der, dôavoir toujours raison; quand le t®l®phone sonne, il y a lôespoir secret que 

côest lôautre qui va le prendre; au moment de la pri¯re conjugale, côest le d®mon du silence qui vous 

empêche de donner le meilleur de vous-m°mes; ou alors côest le démon bavard qui vous fait parler de 

vous-m°mes, tandis que grandit dans lôautre lôangoisse secr¯te de nô°tre jamais ®cout®. Et toutes ces 

impatiences, ont-elles leur origine dans lôamour que vous avez, lôun pour lôautre ? Au long du jour, 

quel p¹le lôaiguille de votre boussole indique-t-elle : le bonheur et le bien de lôautre, ou de vous-mêmes 

? Et lors de vos relations sexuelles ?  

Ce serait intéressant si vous vous interrogiez aussi quant aux relations avec vos enfants. 

Combien de censures sont dictées, beaucoup plus en fonction de votre amour-propre blessé, que par 

une r®elle tendresse. Je môarr°te ici, puisque ce terrain est trop vasteé 

Est-ce que je suis parvenu à vous montrer que tout amour implique une exigence dôasc¯se, et 

que celle-ci est comprise comme une préoccupation, un effort courageux, loyal, intelligent, méthodique, 

pers®v®rant, pour mortifier lô®goµsme ï que sans cesse et de façon ouverte ou cachée, fait obstacle à 

lôamour ï et pour cultiver en nous ce qui nous fera arriver à un amour plus grand ? 

De plus, si lôamour humain exige lôasc¯se, autant plus lôamour ¨ Dieu lôexigera!ò. 

 (Père Caffarel,  éditorial de mai/1972) 

ñLes foyers mettent tout cela en pratique, en prenant en compte trois dimensions : 

La gradualité : Le Seigneur nous prend au point o½ nous nous trouvons. Il ne sôagit pas de 

br¾ler les ®tapes et de forcer le rythme. Il sôagit, oui, de vouloir progresser ¨ partir de la situation dans 

laquelle chacun de nous se trouve. 

La personnalisation : le même rythme nôest pas possible pour tous, ®tant donn® que le 

cheminement est en même temps personnel et propre au foyer. Les moyens concrets ne doivent pas 

d®courager. Au contraire, ils doivent d®boucher en source dôinspiration et dôentraide tout au long de  

notre vie. 

Lôeffort : de la m°me fa­on quôil nôy a pas dôamour sans le moment de la rencontre, ni de 

m®ditation sans un temps fort dô®coute et de dialogue, il ne peut y avoir de conversion personnelle et 

en foyer, sans une décision de traduire nos désirs de progrès, relativement diffus, dans la forme 

concr¯te dôactions bien d®termin®es qui changeront notre vie, et peu ¨ peu nous ®difierontò.   

                                                                                                            (Le Second Souffle, 1988) 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

10 

 

 

Questions à partager en foyer et en équipe  

 

Nous allons approfondir en foyer et en équipe notre réflexion sur la mystique des Points 

Concrets dôEffort, et sur leur importance dans notre vie de foyer. 

V Les attitudes d®velopp®es par la pratique des Points Concrets dôEffort peuvent °tre compris 

dans la dynamique du voir-juger-agir. Comment comprenez-vous ces affirmations ? 

V Croyons-nous que les six Points Concrets dôEffort, propos®s par les END sont des 

instruments efficaces pour la conversion personnelle et conjugale ? Pourquoi ? 

V Quels sont les obstacles qui nous empêchent de vivre individuellement et en foyer les 

Points Concrets dôEffort comme de vrais instruments de conversion ? Quôest-ce qui peut 

nous aider ? 

V La pratique des Points Concrets dôEffort implique un effort, une m®thode, et un r®sultat. 

Quelle valeur donnons-nous à chacun de ces éléments ? 

 

Orientations pour: 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re conjugale  

ñPour cette m°me raison, apportez encore tout votre z¯le ¨ joindre ¨ votre foi la vertu, ¨ la 

vertu la connaissance, à la connaissance la tempérance, à la tempérance la constance, à la constance 

la pi®t®, ¨ la pi®t® lôamour fraternel, ¨ lôamour fraternel la charité. En effet, si ces choses vous 

appartiennent et quôelles abondent, elles ne vous laisseront pas sans activit®, ni sans fruit pour la 

connaissance de Notre Seigneur Jésus Christ. ñ                                                                        

                                                                                                                                     (2 P 1, 5-8) 

¶ Le Devoir de sôAsseoir 

Nous vous proposons, pour ce Devoir de s'Asseoir, de faire une réflexion en foyer, sur la 

pratique des Points Concrets dôEffort, et sur les fruits obtenus de cette pratique. 

V Notre pratique des Points Concrets dôEffort est-elle simplement un rite ? Nous nous engage-

t-elle dans la recherche de notre transformation personnelle et conjugale (ascèse) ? Dans 

quelle mesure nous servons-nous des Points Concrets dôEffort comme  instruments de notre 

conversion ? 

V La pratique des Points Concrets dôEffort nous rend-elle plus transparents lôun ¨ lôautre ? 

Est-ce quôils nous aident à être nous-m°mes ? ê communiquer lôun à lôautre nos r°ves, nos 

désirs, nos espoirs et nos angoisses ?  

V En regardant notre vie aujourd'hui, quels gestes concrets de rencontre et de communion 

pouvons-nous développer ? Comment nous proposons-nous de les développer ?  

V Quel temps consacrons-nous à notre rencontre avec Dieu, pour accueillir son amour et sa 

volonté ? Comment est-ce que nous nous soutenons lôun lôautre, pour que ce temps soit un 

moment de qualité ? 
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¶ La Règle de Vie 

     À partir de la réflexion suggérée par l'expérience de vie de ce mois sur les nouvelles attitudes de 

vie dans la pratique des Points Concrets dô Effort, chacun choisira là où il concentrera ses efforts pour 

dépasser les difficultés identifiées. Le couple cherchera des idées pour stimuler les efforts de lôun et de 

l'autre. Dôici la prochaine réunion, il analysera les efforts réalisés et les changements opérés. 

 

C. Pour la R®union dô£quipe 

 

Texte de méditation    (La pri¯re pour la R®union dô£quipe) 

 Les Points Concrets dôEffort sont des instruments qui nous maintiennent unis au « cep ».  

Jn 15, 5-11 

ñJe suis le cep; vous °tes les sarments. Qui demeure en moi, comme moi en lui, porte beaucoup 

de fruit; car hors de moi vous ne pouvez rien faire. Si quelquôun ne demeure pas en moi, on le jette 

dehors comme le sarment et il se dessèche; on les ramasse et on les jette au feu et ils brûlent. Si vous 

demeurez en moi et que mes paroles demeurent en vous, demandez ce que vous voudrez, et vous 

lôaurez. Côest la gloire de mon P¯re que vous portiez beaucoup de fruit, et vous serez alors mes 

disciples. Comme le Père môa aim®, moi aussi je vous ai aim®s. Demeurez en mon amour. Si vous 

gardez mes commandements vous demeurez en mon amour, comme moi jôai gard® les commandements 

de mon Père et je demeure en son amour. Je vous dis cela, pour que ma joie soit en vous, et que votre 

joie soit parfaiteò.      

 

Des Suggestions pour le Partage 

Pour ce Partage, nous vous proposons dô®changer sur votre expérience des PCE.   

V Commencez le Partage par une activité en couple. Sur une feuille de papier, mettez un point 

pour identifier votre foyer et un autre pour indiquer Dieu. Tracez une ligne en joignant les 

deux points. Cette ligne représente le cheminement de votre foyer vers la sainteté. Ensuite, 

mettez un point sur cette trajectoire, en indiquant là où se trouve actuellement votre foyer. 

Pendant quelques minutes, vous réfléchirez à cette question : « pourquoi avez-nous choisi ce 

point, et quelle a ®t® la contribution des Points Concrets dôEffort pour que nous en soyons 

arrivés là ? » 

V Partagez avec lô®quipe lôexp®rience de vie choisie pour ce mois, à savoir les résultats de 

votre bilan individuel et en couple concernant la manière dont, depuis que vous êtes aux 

END, les Points Concrets dôEffort ont généré de nouveaux comportements dans votre vie. 

V Et ensuite chaque foyer présentera aux autres son dessin et sa réflexion sur sa trajectoire 

vers la sainteté, accomplie grâce aux Points Concrets dôEffort. 
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            LA MYSTIQUE ET LA PRATIQUE DU PARTAGE  

 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Approfondir la mystique du Partage à partir de la compréhension de la mystique des Points 

Concrets d'Effort. 

V Comprendre le Partage comme un moyen de conversion communautaire. 

V Comprendre le sens et lôimportance de lôentraide pendant le Partage. 

 

B. À travailler au cours du mois 

Expérience de vie  

Chaque foyer cherchera à se rapprocher davantage des autres foyers, en créant des occasions de 

rencontre :  

V d'amitié, 

V d'étude, 

V de prière.  

 

Th¯me dô£tude et de R®flexion    

 

 

 

 

 

Le Partage peut être perçu comme le point le plus difficile de la r®union sôil est mal compris.     

Il y a des équipes qui, au cours du partage, se limitent à un simple formalisme du ñouiò ou du ñnonò, 

sans découvrir la richesse de son intégration dans la vie du foyer, ni lôaide importante que ce serait pour 

leur équipe, si chacun y apportait le plus profond de lui-même.  

 

SECONDE RÉUNION 
 

"Cette mystique des Équipes, pour être vivante et durable, exige une 

r¯gle. Mystique et r¯gle, comme lô©me et le corps, ne peuvent se 
passer lôune de lôautre : la mystique doit °tre lô©me de la r¯gle ; la r¯gle, 

le support et la sauvegarde de la mystique."    

                                La Charte des END             
 

La Mystique du Partage 
 

Ce que nôest pas le Partage 

 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

13 

 

 

Quand l'aspect négatif du partage prédomine, un certain malaise se crée. La situation s'aggrave 

si le Foyer Responsable de l'Équipe ou certains de ses membres émettent des jugements rapides, durs 

ou ironiques sur ce qui vient dô°tre partag®, conduisant ainsi à inhiber les plus faibles ou les plus 

responsables. 

 

 

 

Le Partage résulte de la fidélité à ce que nous sommes.  

Le P¯re Olivier affirme: ñLe Partage veut être une communication en profondeur concernant la 

vie centr®e sur les Points Concrets dôEffort. Ce sont exactement ces points qui sont les poutres 

maîtresses de la vie intérieure du foyer. Il faut donc centrer le Partage sur ces points. Cependant il faut 

savoir les dépasser, pour pouvoir communiquer de vraies expériences de vie, et pour pouvoir 

sôentraider en profondeur. On ne peut donc pas se contenter de dire simplement si on les a observés ou 

non, mais à ce moment il faut faire un vrai partage de vieò.  

Ainsi compris, le Partage est le lieu et le moment o½ chacun assume lôautre dans ce quôil a de 

plus complet et de plus profond. Côest le signe que lô®quipe veut °tre une communaut® vivante. 

Le Partage est un effort commun dôentraide spirituelle. Côest un chemin de conversion 

communautaire. 

Comme pour les Points Concrets dôEffort, au moment du Partage, il faut également observer les 

trois attitudes suivantes : la recherche assidue de la volonté de Dieu, la recherche de la vérité, et 

lôexpérience de la rencontre et de la communion.  

Toutefois, il y a une différence : au moment du Partage nous cherchons à vivre ces trois 

attitudes en communauté, et au cours de chaque réunion. Côest pour cela quôil y a quelques 

conditions indispensables :  

 

 

 

 

L'habitude que nous avons prise de chercher la volonté de Dieu en mettant en pratique les Points 

Concrets d'Effort au cours du mois, se complète au moment du Partage, par la recherche, l'échange, le 

discernement et l'exigence fraternelle de toute l'équipe. Cette entraide et cette exigence ne peuvent 

naître que dôun comportement d'amour.  

Côest pourquoi les points suivants sont nécessaires :  

V Le respect ¨ lôautre. Il faut savoir accepter la diff®rence de lôautre, avec ses opinions 

différentes, et aussi avec son propre rythme de cheminement spirituel. 

V Une participation active de tous. Il nôy a pas de place pour un mutisme syst®matique, ni 

pour lôindiff®rence. Ce qui est motif de préoccupation pour un seul, doit lôêtre pour tous. 

V Stimuler lôesp®rance. Une parole sincère peut mettre en évidence des difficultés et 

permettre ainsi leur résolution. 

 

 

Quôest-ce que le Partage ? 

La recherche assidue de la volonté de Dieu 
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            Aimer exige quôon se connaisse. Pour pouvoir sôentraider, on doit se conna´tre. Il ne sôagit pas dôune 

simple connaissance extérieure, formelle ou intellectuelle. Il sôagit dôune connaissance intime, ou se joignent le 

cîur et la raison. Pour cela, il faut : 

V Rechercher la vérité sur soi-même. Le regard avec lequel nous nous voyons est sûrement 

bien différent de celui avec lequel les autres nous regardent. Le regard des autres doit 

corriger le nôtre.  

V Accepter de se révéler les uns aux autres. Il faut savoir reconnaître ses propres succès et 

savoir en parler. Côest un comportement positif et dynamique qui souvent sert de stimulation 

aux autres. Il est également nécessaire de commenter ses échecs face aux comportements 

que nous nous sommes fixés. Côest parfois pénible et difficile. Il faut du courage et de 

lôhumilit®. 

V Rechercher la vérité sur les autres. Concernant les autres, nous avons fréquemment des 

idées préconçues. Nous devons chercher à les connaître en vérité. 

Il faut savoir reconna´tre devant lô®quipe nos faux pas, nos inconstances, nos insuffisances, nos 

lâchetés. La compréhension et la solidarité de chacun des membres de lô®quipe produiront une 

espérance renouvelée. 

Rendre bons ceux que nous aimons, en les valorisant et en promouvant leurs bons côtés : Dieu 

rend bon celui quôIl aime. Nous devons exp®rimenter de faire de m°me. Faisons en sorte de mieux nous 

connaître et de nous accepter avec simplicité et bonne humeur. 

Pour connaître les autres, pour que chacun dôeux puisse se révéler, il faut acquérir en équipe une 

qualit® dô®coute qui transforme de manière invisible mais réelle le climat d'accueil du partage.  

La vérité n'est pas fond®e sur lôadmiration réciproque, ni sur lôexcuse automatique. Il faut 

commencer par nous connaître nous-mêmes, en cessant de rêver et de présenter des excuses pour 

justifier nos insuffisances. De fait, les autres peuvent nous aider à découvrir notre vérité. 

Accueillir et méditer les ñcorrections fraternellesò dans nos cîurs. Il faut que nous apprenions 

à ne pas exagérer émotionnellement les suggestions ou les critiques qui nous sont faites, mais à les 

recevoir comme des ñcorrections ¨ faireò, en les conservant dans nos cîurs pour arriver à découvrir 

leur part de la vérité. 

 

           Dans le Partage, la premi¯re rencontre que nous faisons, côest avec l'amour de Dieu. Nous 

devons goûter cet amour. Tout au long de l'Évangile, Jésus insiste sur ce changement d'attitude que 

Dieu nous demande : établir une relation d'amour avec Lui et avec les hommes. Presque toute notre 

exp®rience humaine est centr®e sur des amours conditionnels. Côest pourquoi il nous est si difficile de 

ressentir cet amour inconditionnel de Dieu pour nous. C'est un  même amour que nous devons cultiver 

pour nos frères d'équipe. 

Nous devons nous convertir dans la dimension horizontale : la conversion vers les autres. Elle 

va exiger de chacun de nous de sortir de nous-mêmes, pour nous intéresser aux autres. Nous 

sommes facilement verrouillés dans nos propres problèmes, nos projets, nos préférences. Nous courons 

le risque de nous fermer au monde, dans notre foyer, dans notre famille. Néanmoins, si l'essentiel pour 

La recherche de la vérité 

 

Lôexp®rience de la rencontre et de la communion 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

15 

 

nous est l'amour, ñlôagapeò, si le deuxième commandement est inséparable du premier, alors côest ici 

que se trouve la conversion essentielle : communier en amitié avec les autres membres de l'équipe.  

ñPorter les fardeaux les uns des autresò 

Il ne suffit pas d'écouter et de donner des conseils judicieux. Il faut utiliser d'autres moyens pour 

aider un foyer en difficulté. Au cours du mois, il faut prier spécialement pour lui. En tout cela, il y a 

une condition indispensable : une discrétion totale doit être assurée. Ce que se dit dans le Partage ne 

peut pas sortir du contour ñcommunaut®-®quipeò. 

Vivre, côest cro´tre, côest traverser des crises, côest m¾rir, d®passer les situations, s'approcher 

des autres, en regardant, en aimant, en accueillant, en souffrant. Vivre la Rencontre dans le Partage 

côest chercher un ®quilibre entre lôacceptation et lôexigence, mais en éloignant le radicalisme, 

puisque nous devons être exigeants avant tout avec nous-mêmes, stimuler nos compagnons d'équipe, en 

respectant le cheminement et le rythme de chacun. La nature ne fait pas de sauts. Les grandes 

conversions sont rares. Quand nous vivons la communion dans le partage, nous vivons ce temps 

intensément, nous acceptons les personnes présentes avec amour, nous nous réjouissons de cette 

rencontre et nous disons ce quôelle a ®veill® en nous. 

Vivre la rencontre et la communion, côest vivre lôamour et en amour. 

 

 

  

Les Points Concrets dôEffort et le Partage sont mis en pratique par deux dynamiques 

fondamentales de notre Mouvement : la dynamique de la prière et la dynamique de la communion.  

Ces dynamiques apparaissent dans toutes les parties de la réunion et, en particulier, au moment 

du Partage des Points Concrets d'Effort.  

Côest seulement grâce à la dynamique de la prière - pr®sente au moment de lô£coute de la 

Parole, de lôOraison, de la Pri¯re Conjugale et en famille, de la Retraite, et de la Pri¯re de la R®union 

d'Équipe ï que  nous parviendrons à nous nous-mêmes ainsi que notre couple.  

Côest seulement en faisant appel ¨ la dynamique de la communion ï présente dans le Devoir 

de s'Asseoir, dans la R¯gle de Vie, dans la Mise en Commun, dans lô£change dôId®es sur le Thème 

d'Étude et dans le Partage des Points Concrets d'Effort ï que nous parviendrons à nous convertir dans 

un témoignage de communion les uns pour les autres, et dans l'équipe, et dans le monde.  

Le Partage est le moment de la réunion d'équipe où, à travers les Points Concrets d'Effort, nous 

échangeons sur les progrès, les changements, les difficultés, la vie des foyers, en nous interrogeant et 

en nous stimulant les uns les autres.  

 

 

 

 

Au cours du partage, nous pouvons : 

V partager les efforts réalisés pour accomplir les Points Concrets d'Effort. Ils nous ont conduits 

à développer les trois attitudes fondamentales. 

V partager les Attitudes de Vie que les Points Concrets d'Effort ont éveillés en nous au cours 

du mois.  

La Pratique du Partage 

Que partageons-nous ? 
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Il est important de prendre conscience que le Partage vise beaucoup plus le futur que le passé, 

dans le but d'éliminer les lamentations et les excuses et de nous éclairer pour construire une vie 

meilleure. 

 

 

 

 

Le Partage a lieu après la Prière, comme sa prolongation, pour que l'Équipe profite de 

l'ambiance ainsi créée.  

 

 

 

Chaque foyer partage avec les autres foyers et avec le Conseiller Spirituel les efforts quôil a fait 

au cours du mois sur les Points Concrets d'Effort. On peut sôy prendre par lôune ou lôautre de ces 

propositions :  

 

V Partager sur tous les Points Concrets dôEffort dans une vision globale. 

V Partager, chaque mois, un Point Concret dôEffort plus à fond. 

V Chaque mois, à tour de rôle, un foyer fait son Partage en profondeur et les autres d'une 

manière plus générale.  

 

Tous préparent le Partage. Le Foyer Responsable revient sur les points essentiels. Le rôle 

mod®rateur du Foyer Responsable d'£quipe et du Conseiller Spirituel est tr¯s important. Côest ¨ eux 

dôaider, dôanimer et dôorienter les foyers.  

 

Textes dôAppui    

Une communauté où on vit le partage 

 

Cette petite communauté de foyers, quôest l'équipe, se caractérise par le partage de vie. Toute 

communauté exige ce partage de vie. Le partage de vie n'est pas seulement une conversation, ni 

seulement une union d'efforts. Le partage de vie signifie lôouverture de personne à personne, de foyer à 

foyer, de sorte quôau-delà de cette union spirituelle qui nait de la grâce sanctifiante, sô®tablit une union 

de pensée entre ces personnes et entre ces foyers.  

La Communauté des Actes des Apôtres (At. 2, 42-47) nôavait quôune seule pens®e, quôun seul 

cîur, quôune seule manière d'envisager la partage de vie. Ce partage est un don des personnes, les 

unes aux autres. Il est une aide pour la croissance. Il est partage de foi, partage des intuitions, partage 

des choses de Dieu. Ainsi, il  engendre un enrichissement mutuel. Ce nôest pas que cela. La 

communauté des équipes va se caractériser encore par l'entraide. C'est-à-dire que les foyers sont 

disposés à s'entraider, à se soutenir dans tous les domaines : spirituel, culturel, professionnel, et aussi  

matériel. Côest une entraide de présence, d'appui, de conseil. Côest lô®paule sur laquelle les autres 

peuvent sôappuyer et pleurer. Côest un appui de sagesse chrétienne, qui nous permet de nous 

rapprocher dôune personne pour lui dire : ñde la part de Dieu, j'ai ¨ vous dire queéñ.  

Le partage de  vie : côest une entraide qui inclut toute la vie des foyersé Cette communaut® 

ecclésiale ï lô®quipe - vit sa vie d'équipe, de partage, d'entraide, spécialement à certains moments. 

Mais attention : les équipes n'existent pas pour vivre ces moments. Les équipes vivent ces moments 

Quand partageons-nous ? 

 

Comment partageons-nous ? 
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pour pouvoir vivre cette communauté de manière continue de jour en jour. L'équipe n'existe pas pour 

la réunion mensuelle, de même que la réunion mensuelle nôest pas la vie de l'®quipe. L'®quipe vit sa 

réunion mensuelle pour pouvoir être en fait une équipe qui partage la vie tout au long du mois. 

L'équipe se réunit mensuellement pour pouvoir exercer, dans ce moment plus fort, cette proposition de 

l'entraide et du partage de vie. Côest gr©ce ¨ la proximit® de tous dans un m°me lieu, dôhomme ¨ 

homme, les yeux dans les yeux, quôil est possible de vivre tout cela de façon plus intense.                                              

  (Père Flavio Cavalca de Castro, 2007) 

             

            Le partage dans lôEsprit  

LôEsprit Saint doit guider votre ñpartageò, qui ne devra jamais prendre l'aspect d'une 

comptabilité réglementée en vitesse pour un contrôle fictif. Il est évident que l'Esprit du Seigneur est 

absent du partage d'une équipe où tout se fait avec un air de plaisanterie, ou dôironie, ce qui empêche 

absolument dôagir s®rieusement. Si je voulais ironiser, je pourrais vous faire le portrait de certains 

partages qui vous rappelleraient la vanité des pharisiens, où on passe successivement par des phases 

d'admiration mutuelle et d'excuse automatique. 

(...).. Pour partager vraiment dans l'Esprit de Dieu, il faut commencer à faire face à la réalité, 

et non pas à une situation rêvée. Il faut évaluer nos possibilités, apprécier notre courage, faisant tout 

cela de façon recueillie, loin de toute exaltation artificielle. Il ne s'agit pas d'aller au galop. Le pas du 

montagnard est mesuré, il est calculé, mais il conduit loin et au sommet. Ce que est décidé, que ce soit 

peu, que ce soit difficile, il faut le vouloir fermement, car sinon il sôagirait dôune intention passag¯re, 

ou dôun r°ve. Côest pourquoi une volont® en m°me temps ferme et calme sôimpose. La "facilit®" de 

l'athlète, au moment de réaliser ses exploits, n'est pas le fruit du hasard, ni de la simple contraction de 

ses muscles. Lôathl¯te est en m°me temps tr¯s calme dans la sureté splendide de ses gestes, et très 

attentif ¨ l'objectif quôil veut atteindre. Ni Dieu ni mes frères ne me demandent que je sois un grand 

champion. Mais ils attendent que je puisse vivre un grand amour, en accomplissant une tâche 

déterminée, à laquelle je dois donner un sens particulier.  

(...) Pour quôon puisse passer au-delà des apparences, il faut que nous soyons humbles au 

moment du partage, respectueux, promettant de tout dire sans rien éliminer, dôoffrir une aide, mais de 

ne rien imposer. Ce nôest pas le regard dôun curieux ou dôun contr¹leur; côest le regard d'un amour 

qui se veut authentique, qui respecte chacun dans son originalité, et qui pose des questions parce qu'il 

aime. Nous devrions toujours sortir de nos partages renouvelés, réapprovisionnés, avec la ferme 

intention dôanimer toutes nos obligations avec un Esprit nouveau, en ressortir en même temps plus 

petits, parce que conscients de nos manques de générosité et de nos complicités, mais également très 

confiants, puisque engagés dans la construction d'un Royaume dont le Seigneur est le maître d'îuvres. 

Un vrai partage ne culpabilise psychologiquement jamais. Au contraire, il nous donne spirituellement 

une plus grande espérance dans le Seigneur. C'est un tremplin, le point où apparaissent les initiatives 

suscitées par la confiance et l'entraide. Interrogeons-nous pour voir si une certaine adaptation 

pourrait être bénéfique, mais laissons toujours la décision finale à chacun des intéressés. 

Personnellement, c'est dans le partage que je mô®merveille le plus, si, ®videmment, ce partage est une 

vraie célébration. Cela veut dire : des échanges plus profonds, dans un esprit de prière, sur un plan 

spirituel, de tout ce quôon a v®cu quotidiennement au cours du mois.    

                                                                                          Michel Legrain  

La Mystique du ñpas en avantò  

Le Christ nous a dit: ñSoyez parfaits comme votre P¯re c®leste est parfaitò, mais il a d®clar® 

aussi : ñCe nôest pas en me disant ñSeigneur, Seigneurò que vous entrerez dans le Royaume des cieux, 

mais côest en faisant la volont® de mon P¯re qui est dans les cieuxò.  
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Nous devons être attentifs à l'idéal à réaliser en permanence, pour qu'il puisse nous attirer et 

nous donner la force dôavancer. De la même façon, et à tout moment, nous devons vérifier si nous 

sommes effectivement en chemin, si nous parcourons le chemin que nous pouvons parcourir, ou si, par 

contre, nous nous trouvons pratiquement ñarr°t®sò sur la route. 

Pour nous aider à avancer, un des recours sont les moyens de perfectionnement de la Charte. 

Ils ambitionnent dô°tre la concrétisation pratique des obligations propres de la vie chrétienne dans une 

vie de foyer. Ils sont un cadre, si vous préférez, les directions dans lesquelles nous nous engageons à 

marcher.  

Pour cela, il faut avoir la mystique du ñpas en avantò. Dans les avenues qui conduisent vers le 

Seigneur, nous lisons bien à l'entrée sur une grande affiche : ñIl est interdit de stationner !ò.  

Il faut quô¨ tout moment et dans toutes les circonstances, cette question, en même temps 

lancinante et stimulante, nous monte au cîur: ñquel pas en avant puis-je  r®aliser ?ò. Si nous ne 

voulons pas tomber dans la tentation d'une ñfausse bonne conscienceò, il est impératif que chaque 

obligation de la Charte soit vécue dans cet esprit. 

Une bonne r®union nôest sûrement pas celle où, au moment du partage, il nôy a que des ñouiò, 

mais côest celle o½ chacun a vaincu un des points, ou s'y est donné davantage.  

... La pratique permanente de la mystique du ñpas en avantò nous rend merveilleusement 
ingénieux. Elle nous enseigne que c'est seulement dans l'effort pratiqué en commun que l'union se crée 

et l'amitié progresse.  

¶ Le ñpas en avantò quôon doit faire, (on le reconnait parce quôon sait quôon peut le faire). 

¶ Le ñpas en avantò doit °tre coûteux. 

¶ Le ñpas en avantò doit °tre réalisable. 

¶ Le ñpas en avantò doit °tre source de paix et de joie. 

 

La mystique du ñpas en avantò, pratiqu® avec beaucoup de soin, est un moyen habile pour 

progresser dans la vie spirituelle.                                               

 (Cahiers de Pilotage -  SR  Brésil) 

Questions à partager en foyer et en équipe  

En foyer et en équipe, nous pouvons approfondir la réflexion sur la mystique du Partage et sa 

signification dans la vie du foyer et de l'équipe. 

V Les textes lus reflètent-ils fidèlement l'expérience du Partage dans notre équipe pendant la 

réunion mensuelle ? 

V Quelle est la plus grande difficulté que notre équipe rencontre pour vivre le Partage comme 

la célébration de tout ce que nous avons vécu au cours du mois ? 

V Trouvons-nous quôune seule r®union par mois soit suffisante pour rendre notre équipe 

capable de partager ? Sinon, quelles suggestions avons-nous à proposer ? 

V Dans notre équipe, quôavons-nous fait pour renouveler votre façon de réaliser le partage ? 

Orientations pour : 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re Conjugale                                                              

« Je vous exhorte, donc, moi le prisonnier dans le Seigneur, ¨ mener une vie digne de lôappel que 

vous avez reçu : en toute humilité, douceur et patience, supportez-vous les uns les autres avec 
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charité; appliquez-vous ¨ conserver lôunit® de lôEsprit par ce lien quôest la Paixò.    

                                                                                                           (Ep 4, 1-3) 

¶ Le Devoir de sôAsseoir 

Dans cet extrait d'une conférence, le Père Caffarel nous aide à mieux comprendre l'esprit de la 

charité fraternelle, qui est un requis fondamental du Partage.  

ñAimer ce n'est pas ressentir une émotion plus ou moins agréable en présence d'un être, mais se 

promettre à soi-même de ne rien épargner ï de ne rien s'épargner - pour atteindre son dénuement 

humain et chrétien. Il faudra aider lôautre ¨ mettre en action les dons quôil a reçus et que nous avons 

su découvrir. Pour cela, il a besoin que nous déposions en lui notre foi, il a besoin de notre 

encouragement, de nos expériences. Nous pouvons l'aider aussi ¨ prendre conscience de ce quôil doit 

rectifier, transformer, corriger, et de ce dont il a besoinò. 

 

V Avons-nous cherché le ñd®nuement humain et chr®tienò de notre conjoint ? Comment ? 

V Créons-nous des occasions pour faire fructifier les dons de notre conjoint ? 

V Comment avons-nous vécu lôabandon et lôexigence dans notre relation conjugale? 

V Comment les Équipes Notre-Dame peuvent-elles nous aider à nous améliorer ? 

¶ La Règle de Vie 

Tous les mois, nous allons consacrer un moment à la préparation du Partage de la prochaine 

r®union dô®quipe. Le foyer pourra mettre en îuvre les trois attitudes et échanger à ce sujet en réunion 

dô®quipe. 

 

C. Pour la R®union dô£quipe 

Texte de Méditation    (La prière pour la R®union dô£quipe) 

1 Co 10, 31-33; 11,1 

ñSoit donc que vous mangiez, soit que vous buviez, et quoi que vous fassiez, faites tout pour la 

gloire de Dieu. Ne donnez scandale ni aux Juifs ni aux Grecs, ni ¨ lô£glise de Dieu, tout comme moi, je 

môefforce de plaire ¨ tous en tout, ne cherchant pas mon propre int®r°t, mais celui du plus grand 

nombre, afin quôils soient sauv®s.  

Montrez-vous mes imitateurs, comme je le suis moi-m°me du Christò.      

 

Des suggestions pour le Partage 

Nous allons aborder la ñdimension horizontaleò de notre conversion dans ñl'exp®rience de la 

rencontre et de la communionò comme cela nous a été suggéré par le texte du Thème d'Étude et de 

R®flexion, dans le point ñSortir de soi-m°me, pour sôint®resser aux autresò.  

Au cours du partage, nous allons essayer de nous révéler aux autres, de retenir notre désir de 

parler de nous-mêmes pour écouter attentivement le partage de chaque frère de l'équipe, en essayant de 

nous mettre à sa place, de plonger dans sa réalité différente de la nôtre, réalité quôil nous révèle depuis 

le temps que nous vivons ensemble dans l'équipe.  

Cherchons, alors, à changer de comportement, en cultivant un amour inconditionnel pour notre 

frère d'équipe, quelque-soit son cheminement spirituel.  
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                   Lô£COUTE  DE  LA  PAROLE  DE  DIEU 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Comprendre la "mystique" de lô£coute de la Parole; 

V Encourager lô£coute r®guli¯re de la Parole de Dieu. En effet, côest Son Fils et Son Esprit 

qui nous ñconduiront vers la v®rit® tout enti¯reò (Jn 16, 13).  

B. À travailler au cours du mois 

Expérience de vie 

Dieu nous a donn® sa Parole pour que nous puissions lô®couter et lui donner vie en nous. Ce 

mois-ci nous aurons une excellente occasion de le faire. 

Nous proposons les étapes suivantes :  

V Tous les jours, réserver un temps pour écouter la Parole de Dieu dans les Écritures, si 

possible en foyer. 

V Réfléchir et partager sur la manière de mettre en pratique la Parole de Dieu dans notre vie, et 

à quels changements de comportement elle vous invite. 

 

Th¯me dô®tude et de r®flexion    

 

 
 

Le Père Caffarel nous rappelle que : ò Les évangiles qui nous offrent d'innombrables paroles du 

Christ, nous présentent seulement trois paroles du Père. Comme ces paroles devraient être précieuses 

pour nous ! Lôune dôelles est un conseil, lôunique conseil du P¯re ¨ ses enfants. Avec quelle r®f®rence 

infinie, quelle référence filiale, nous devons la recevoir, et avec quelle sollicitude nous devons la 

suivre ! Ce conseil, qui contient le secret de toute saintet®, est simple et sôexprime par un seul mot : 

Écoutez-Leò (Mt 17, 6) dit le P¯re, en indiquant son Fils Bien Aim®ò. 

                                                                                                                              (Lettres sur la Prière) 

ñ La Parole de Dieu est vivante et efficace ò       

(He 4,12)  

                                                                                 

 

TROISIÈME  RÉUNION 

 

Écouter la Parole de Dieu 
 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

21 

 

La Parole est un des signes de la présence de Dieu, avec la communauté chrétienne et les 

sacrements. La reconna´tre comme signe exige que, par elle, nous ®coutions Dieu qui prend lôinitiative 

de sôadresser ¨ nous, qui chemine dans  notre direction. Dieu nous parle par les moyens quôil a fix®s 

Lui-même : par ses prophètes,  par Jésus Christ et ses apôtres, et aujourdôhui par la Parole de J®sus. 

 

 

Lire la Parole de Dieu est la premi¯re ®tape pour nous mettre ¨ son ®coute. C'est la ñporteò qui 

mène au dialogue, à l'intériorisation, à une conversation avec Lui.  

C'est lôEsprit Saint qui forme en nous le ñcîur nouveauò qui nous rend capables d'®couter Dieu, 

d'accueillir Sa Parole, pour la conserver comme Marie (Lc 2,51) et nous en nourrir.  

L'écoute régulière de la Parole de Dieu fait entrer chaque équipier en contact avec la personne 

du Christ. Ce contact personnel est le pilier de toute vie spirituelle. La Parole créatrice de Dieu est 

toujours une source inépuisable de motivation et d'énergie pour notre croissance personnelle et de celle 

de notre couple.  

C'est pourquoi les Équipes Notre-Dame invitent chacun à écouter tous les jours la Parole de 

Dieu, en réservant un temps pour lire un passage de la Bible - en particulier des Évangiles - et ensuite 

pour réfléchir à ce passage, en silence, pour mieux comprendre ce que le Seigneur a à nous dire.  

Écouter la Parole de Dieu pour en vivre, exige un effort continu et persévérant. C'est pour cette 

raison que le Mouvement lôa inclus dans sa p®dagogie comme ñPoint Concret d'Effortò. Mais parmi les 

six, côest le premier ñeffortò qui est demand® aux foyers ®quipiers. Il doit les aider, comme tout foyer 

chr®tien, ¨ mettre lô£vangile en application dans leur vie quotidienne, leur vie personnelle, leur vie de 

couple et de famille.  

L'effort demandé n'est pas seulement d'écouter la Parole de Dieu. En effet, cela nous le faisons 

avec une certaine facilit®. Lôeffort, côest de rester assidus, fid¯les et pers®v®rants.  

Cette écoute est indispensable à notre croissance personnelle et conjugale, parce qu'elle agit en 

transformant notre cîur, en nous convertissant.  

 

 

 

Il nôest pas possible dô®couter la Parole de Dieu en ®quipe, si nous nôavons pas l'habitude de 

l'®couter seul et en couple. £couter la Parole de Dieu ce nôest pas faire de lôex®g¯se, côest avoir 

l'attitude de Marie : lui ouvrir notre cîur et laisser le Seigneur nous parler. (Lc 2.51) 

L'écoute de la Parole de Dieu est une écoute personnelle : elle résonne en chacun de nous en 

fonction de notre capacit® ¨ lôaccueillir. Si le mari et la femme sôy consacrent, le foyer en  b®n®ficiera : 

ils comprendront mieux la place de lô®coute de la Parole dans la pri¯re conjugale, dans le devoir de 

s'asseoir et dans la pr®paration du th¯me dô®tude. Ils obtiendront une fa­on de vivre plus ®vang®lique.  

La Spiritualité Conjugale, charisme des Équipes Notre-Dame, deviendra réalité pour nous, 

foyers, si nous écoutons la Parole de Dieu, en couple, comme source de vie et de renouvellement de 

notre sacrement de Mariage. La Parole de Dieu est un miroir où le foyer chrétien peut découvrir son 

image réelle, sa vocation et sa mission.  

 

 

Les attitudes face à la Parole de Dieu 

 

 

La Parole de Dieu dans la vie de foyer 
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Depuis l'origine, la Parole nous enseigne que notre couple est ¨ l'image de Dieu : ñFaisons 

lôhomme ¨ notre image, selon notre ressemblanceò (Gn 1, 26-27). Le foyer chrétien va s'approcher et 

manger de cet aliment qui le transforme peu à peu en image de cet amour divin dont le monde attend le 

témoignage. Un tel style de vie est une tâche difficile et exige un renouvellement constant. Mais la 

Parole de Dieu donne l'énergie qui aide à cheminer.  

      Le foyer va trouver dans l'écoute de la Parole des orientations pour sa vie quotidienne, un 

v®ritable guide pour sa fa­on dôagir et de prendre des d®cisions. Un tel foyer va enrichir la r®union 

dô®quipe, soit au moment de la pri¯re, soit au moment du th¯me d'®tude, ou du partage. En effet, il 

pourra ainsi confronter la Parole ï chemin, vérité et vie ï avec tout ce qui lôentoure : que ce soient les 

situations difficiles ou les injustices, mais également les moments heureux en famille et en 

communaut®. Côest la Parole qui illuminera tout. 

 Le Père Caffarel, dans son livre « Présence de Dieu » affirme : ñIl nôarrive pas avec Dieu ce qui 

arrive avec les biens temporaires. La possession de ceux-ci éteint par elle-même le désir, tandis que, 

plus on possède Dieu, plus Il est désiré et activement cherchéò. Et dans sa conf®rence ç LôEccl®sia », il  

ajoute encore : ñEn effet, il ne s'agit pas d'®couter cette Parole dôune oreille plus ou moins distraite. Il 

sôagit d'®couter, dans le sens fort du terme. On dit du roi Salomon quôil adressait ¨ Dieu cette prière : 

ñSeigneur, donne-moi un cîur qui ®coute !ò. C'est avec le cîur quôon ®coute la Parole de Dieuò.  

Écouter la Parole de Dieu pour la mettre en pratique exige un effort continu et persévérant, tel 

que l'exige l'amour humain pour la construction d'un foyer. Ainsi, dans la perspective chrétienne, 

Parole et Amour, sont intimement liés.  

 

 

 

Notre ®quipe est une petite communaut® chr®tienne qui sôenracine dans la Parole de Dieu, avec 

l'Eucharistie et les autres sacrements.  

L'Église a reçu la Parole de Dieu pour la garder fidèlement et la faire fructifier. L'équipe, petite 

Église, se doit alors de la faire fructifier en chacun de ses membres.  

L'équipe se réunit à la lumière de la Parole. Le Christ lui-même, qui est Parole, est présent : 

ñQue deux ou trois, en effet, soient r®unis en mon nom, Je suis au milieu dôeuxò (Mt 18.20).  

Au cours de la réunion d'équipe, la prière et l'échange sur le thème d'étude sont particulièrement 

propices à son Écoute. La prière qui débute la réunion est enracinée dans l'Écoute de la Parole, et sa 

méditation. 

Dans la bonne terre d'une communauté authentiquement chrétienne, comme doit être l'équipe, la 

Parole semée est accueillie et donne du fruit : ñceux qui ont re­u la semence en bonne terre, sont ceux 

qui ®coutent la Parole, lôaccueillent et portent du fruitò (Mc 4,20). Lisons les paroles du Pape Benoit 

XVI  : ñLô£glise ne vit pas dôelle-m°me, mais de lô£vangile, et côest l¨ quôelle trouve toujours et ¨ 

nouveau, lôorientation pour son chemin. Chaque chr®tien doit en tenir compte et se lôappliquer ¨ lui-

m°me : côest seulement celui qui ®coute la Parole, qui peut ensuite se convertir puis annoncer la 

Parole. Il ne doit pas enseigner sa propre sagesse, mais la sagesse de Dieu, qui semble souvent une 

folie aux yeux du mondeò. 

          Après l'étape de ñlecteursò de la Parole, vient l'®tape de ñporteursò de la Parole pour les 

autres. Selon le Père Besnard, après avoir accueilli la Parole et son action en nous-mêmes, nous nous 

offrons ñpour °tre la petite plante et le jardinier, afin quôau plus profond de nous-mêmes, elle 

poursuive sa croissanceò.  

 

La Parole de Dieu et lô®quipe 
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Textes dôAppui   

Depuis que Dieu nous a donn® son Fils, qui est sa Parole, il n'y a pas dôautre parole qui nous 

ait été donnée. Il nous a tout dit en une seule fois et, en même temps, dans cette Parole unique. Il n'a 

rien de plus à nous dire. Tel est le sens de cette partie de la lettre, par laquelle Saint Paul veut amener 

les Hébreux à se séparer de leurs anciennes pratiques et habitudes, par rapport à Dieu, qui étaient en 

usage selon la loi de Moïse. Il veut les amener ¨ tourner les yeux vers le Christ. Il dit : òApr¯s avoir, ¨ 

maintes reprises et sous maintes formes, parlé jadis aux Pères par les prophètes, Dieu, en ces jours qui 

sont les derniers, nous a parlé par Son Filsò (Hb 1, 1-2). Par ces mots, lôAp¹tre nous donne à 

comprendre que Dieu maintenant se tait, puisquôil nôa plus rien à dire, puisquôIl a parlé petit à petit 

par les proph¯tes, Il lôa dit en une seul fois, et de fa­on compl¯te, dans son Fils, nous donnant ce 

ñtoutò qui est son Fils. 

Voilà pourquoi celui qui voudrait l'interroger maintenant, ou désirerait avoir une vision ou une 

révélation, non seulement ferait une folie, mais il offenserait Dieu, en ne fixant pas les yeux uniquement 

sur le Christ et en cherchant autre chose. En effet, Dieu pourrait lui r®pondre de cette fa­on : Si je tôai 

déjà tout dit par ma Parole, qui est mon Fils, maintenant je n'ai plus rien à te révéler ou à te répondre 

qui soit plus que Lui. Fixe ton regard uniquement sur Lui. Côest en Lui que jôai tout d®pos® : les 

paroles et les révélations. En Lui tu trouveras même plus que tu ne demandes, ou que tu ne désires. Tu 

me demandes des paroles, des r®v®lations, des visions. Côest ¨ dire : tu me demandes des choses 

particulières. Mais si tu fixes tes yeux sur Lui, tu trouveras tout cela de fa­on compl¯te, puisquôIl est 

ma Parole entière, ma réponse entière, ma vision entière, ma révélation entière. 

                                           

 (Saint Jean de La Croix : La Montée du Carmel 2, 22) 

 

Lô£glise a toujours v®n®r® les divines Écritures, comme elle le fait aussi pour le Corps même du 

Seigneur, elle qui ne cesse pas, surtout dans la sainte liturgie, de prendre le pain de vie sur la table de 

la Parole de Dieu et sur celle du Corps du Christ, pour lôoffrir aux fid¯les. Toujours elle eut et elle a 

pour règle suprême de sa foi les Écritures, conjointement avec la sainte Tradition, puisque, inspirées 

par Dieu et consignées une fois pour toutes par écrit, elles communiquent immuablement la Parole de 

Dieu lui-même et font résonner dans les paroles des proph¯tes et des Ap¹tres la voix de lôEsprit Saint.  

Il faut donc que toute la prédication ecclésiastique, comme la religion chrétienne elle-même, 

soit nourrie et guidée par la Sainte Écriture. Dans les Saints Livres, en effet, le Père qui est aux cieux 

vient avec tendresse au-devant de ses fils et entre en conversation avec eux ; or, la force et la puissance 

que rec¯le la Parole de Dieu sont si grandes quôelles constituent, pour lô£glise, son point dôappui et sa 

vigueur et, pour les enfants de lô£glise, la solidit® de leur foi, la nourriture de leur ©me, la source pure 

et permanente de leur vie spirituelle. D¯s lors ces mots sôappliquent parfaitement ¨ la Sainte £criture : 

«La Parole de Dieu est vivante et efficace » (He 4, 12) ; «elle a la puissance de construire lô®difice et 

de procurer aux fid¯les lôh®ritage avec tous les sanctifi®s» (Ac 20, 32 ; cf. 1 Th 2, 13). 

     (Vatican II : Dei Verbum nº 21) 

 

   ê lôint®rieur de la grande communaut® dôesp®rance quôest lô£glise, ils vivaient eux aussi 

ñ joyeux dans lôesp®ranceò (Rm 12, 12). Lôesp®rance, côest lôamour qui attend ce que lôAmour a 

promis. 

  La Parole du Christ est aussi, et dôabord, aveu dôamour. ê toutes les pages de lô®vangile cet 

amour se trahit. 
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        ... Or lôamour suscite lôamour. Mais, vous le savez bien, vous qui °tes mari®s, on a besoin de 

sôentendre dire ¨ nouveau quôon est aim®, tant côest un miracle impr®visible et inesp®r® que dô°tre 

aim® au sein dôun monde de p®ch®. Qui ne fr®quente pas la parole oubliera bien vite quôil est aim® de 

Dieu. En revanche, le foyer qui lit et relit lô®vangile avec lôattention quôon porte ¨ une lettre dôamour 

dont on essaie de percevoir toutes les harmoniques, toutes les intonations, constatera que sans cesse 

rejaillit en lui la source de l'amour. Ainsi la parole du Christ dans lô®vangile fait du foyer une 

communaut® dôamour.... Le foyer communauté de pénitence, communauté de foi, communauté 

dôesp®rance, communaut® dôamour, telle est lôîuvre que r®alise la parole du Christ pr®sente et vivante 

dans lô®vangile. 

 Pour se justifier de ne pas lire lô®vangile, un ami mô®crivait un jour : òApr¯s tout, les livres de 

spiritualit® ne sont autre chose que lô®vangile expliqu® et leur lecture pr®sente plus dôattrait et de 

profit, parce que mieux adapt®e ¨ notre mentalit®ò. Quelle m®prise! La grande diff®rence entre 

lô£vangile et les livres de spiritualit®, côest que les seconds transmettent un savoir, plus ou moins issu 

de lô£vangile, tandis que celui-ci est la parole vivante, permanente, opérante du Christ, celle-là même 

qui, autrefois, apaisait une tempête furieuse, guérissait de la lèpre, ressuscitait les morts, celle-là même 

qui pardonnait les péchés et engendrait les enfants de Dieu. 

 Pas plus quôelle nôa perdu de son actualit®, la parole du Christ dans les ®vangiles nôa perdu de 

sa vertu : elle est restée, elle est puissance créatrice. 

                                      (Henri Caffarel- LôAnneau DôOr - 117/118)       

    

Questions à partager en foyer et en équipe  

En foyer et en ®quipe, nous allons approfondir notre r®flexion sur la mystique de lô£coute de la 

Parole de Dieu et la place quôelle occupe dans notre vie de foyer. 

V  Du fait de nos activités diverses, quelles difficultés éprouvons-nous pour nous mettre en 

attitude de disponibilité ou de silence attentif, n®cessaire ¨ lô£coute de la Parole de Dieu ? 

V  Comment avons-nous v®cu lôexp®rience propos®e pour ce mois ? Sommes-nous parvenus à 

la vivre en foyer ? Tenterons-nous de r®p®ter lôexp®rience puisquôelle a ®t® positive pour 

nous ? Ou, au contraire, avons-nous eu des difficultés pour la réaliser ? 

V  Aux yeux de Dieu, nous sommes des collaborateurs dont la vie Lui est importante, des 

collaborateurs qui ne Le laissent pas indifférent. Comment est-ce que nous nous sentons 

face ¨ cette affirmation ? Quôest-ce que nous faisons pour prendre sur nous cette mission, de 

manière chaque fois plus responsable ? 

 

Orientations pour : 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re Conjugale  

ñHeureuses les entrailles qui tôont port® et les seins que tu as suc®s.ò J®sus r®pondit : 

òHeureux plut¹t ceux qui ®coutent la Parole de Dieu, et la gardent.ò                 

                                                                                                                            (Lc 11,27b, 28) 

¶ Le Devoir de sôAsseoir 

     La proposition pour ce Devoir de sôAsseoir est de faire une r®flexion en foyer concernant la 

pratique de lô£coute de la Parole et les fruits obtenus de cette exp®rience. 
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      ñComme la pluie et la neige descendent des cieux et nôy remontent pas sans avoir arros® la 

terre, lôavoir f®cond®e et fait germer, pour quôelle donne la semence au semeur et le pain comestible, 

de même la parole qui sort de ma bouche ne me revient pas sans résultat, sans avoir fait ce que je 

voulais et r®ussi sa mission.ò                                                            

 (Is 55, 10-11)  

V Comment a été notre disponibilit® ¨ lô£coute de la Parole ? 

V Est-ce que notre cîur est ce sol perm®able, qui se laisse f®conder par la Parole de Dieu, dont 

nous parle le prophète Isaïe ? Si oui, quels sont les changements que nous avons ressentis en 

nous-mêmes ? Sinon, que nous manque-t-il pour atteindre cet objectif ? 

V De quelle mani¯re la lecture et lô®coute de la Parole de Dieu peuvent-elles nous aider dans 

notre prière conjugale ? 

¶ La Règle de Vie 

 ê partir de l'exp®rience de vie de ce mois, (sur lô£coute de la Parole de Dieu), faisons l'effort de 

rendre régulière cette écoute, et observons les changements de comportement quôelle opère en nous. 

 

 

C.      Pour la R®union dô£quipe 

Texte de Méditation   (La pri¯re pour la R®union dô£quipe) 

Mt 13, 18-23 

ñVous donc, ®coutez ce que veut dire la parabole du semeur. Quand l'homme entend la parole 

du Royaume sans la comprendre, le Mauvais survient et s'empare de ce qui est sem® dans son cîur : 

cet homme, c'est le terrain ensemencé au bord du chemin. Celui qui a reçu la semence sur un sol 

pierreux, c'est l'homme qui entend la Parole et la reçoit aussitôt avec joie ; mais il n'a pas de racines 

en lui, il est l'homme d'un moment : quand vient la détresse ou la persécution à cause de la Parole, il 

tombe aussitôt. Celui qui a reçu la semence dans les ronces, c'est l'homme qui entend la Parole ; mais 

les soucis du monde et les séductions de la richesse étouffent la Parole, et il ne donne pas de fruit. 

Celui qui a reçu la semence dans la bonne terre, c'est l'homme qui entend la Parole et la comprend ; il 

porte du fruit ¨ raison de cent, ou soixante, ou trente pour un.ò              

Des suggestions pour le Partage 

Parmi le texte ou les textes ñ®cout®sò au cours du mois, disons celui ou ceux qui ont été les plus 

importants pour la vie quotidienne de notre foyer.  

Comment lô£coute assidue de la Parole de Dieu a influenc® notre mani¯re de vivre le devoir de 

sôasseoir, la r¯gle de vie, et chacun des Points Concrets dôEffort ? 

Comment est-ce que le th¯me dô®tude, pr®par® en foyer, a permis de nous confronter plus ou 

moins directement à la Parole de Dieu ? Que nous dit le Christ à ce propos, qui puisse être lumière et 

dynamisme pour notre vie? 
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                                          LôORAISON 

 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Approfondir la mystique de lôOraison; 

V Encourager lôOraison, pour permettre une rencontre plus profonde avec le Seigneur.  

B. À travailler au cours du mois 

Expérience de vie 

Faire de lôOraison le point fort du mois, en d®veloppant en nous la capacit® de lô®coute et du 

dialogue avec le Seigneur. 

Pour quôelle puisse produire encore plus de fruits, nous vous faisons les propositions suivantes :  

V Enregistrer par ®crit lôid®e centrale de votre oraison quotidienne. 

V Partager avec votre conjoint sur votre oraison, au moment du devoir de sôasseoir, avant la 

r®union dô®quipe. 

Th¯me dô®tude et de r®flexion    

 

 

 

Dans la présentation des Points Concrets dôEffort, le Guide des END fait la description suivante 

de lôOraison : ñrencontrer quotidiennement le Seigneur, dans une pri¯re silencieuseò. Cette 

formulation, simple et profonde, synth®tise le long cheminement du Mouvement, comprenant quôil ®tait 

nécessaire que les foyers deviennent des ñ©mes de pri¯reò, comme nous le dit le P¯re Caffarel dans une 

de ses lettres. 

À partir de la Rencontre Internationale de Rome (1970), les foyers sont invités à consacrer à 

lóoraison mentale ñun minimum modeste de dix minutesò. Dans la Lettre Mensuelle des END, en 

France, au mois de novembre de 1952, le P¯re Caffarel affirmait : òAprès vingt ans de ministère, je 

crois pouvoir affirmer avec certitude : le chrétien qui quotidiennement ne dédie pas dix ou quinze 

minutes de son temps (1/96i¯me de sa journ®e) ¨ cette oraison que nous appelons lôoraison int®rieure, 

restera toujours infantile, ou, pire encore, il régresseraò. 

ñM®dite les commandements du Seigneur,   

occupe-toi sans cesse de ses pr®ceptesò     

     (Si 6,37)                                                                        

 

                                                QUATRIÈME  RÉUNION 
 

LôOraison 
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           Dans le document ñQuôest-ce quôune £quipe de Notre-Dame (1976)ò, lôOraison est pr®sent®e 

ainsi : ñse m®nager chaque jour un vrai ç tête à tête è avec le Seigneurò.  

 

 

 

  

Il est intéressant d'observer que les textes des END parlent tantôt de méditation et tantôt de 

prière personnelle. Il convient d'approfondir la compréhension de ces deux mots. 

Le Cat®chisme de l'£glise Catholique dit que ñ la tradition chrétienne a conservé trois 

expressions principales de la vie de prière : la prière vocale, la méditation et la prière mentaleò (nº 

2699). Un peu plus loin, il nous dit que ñla m®ditation est surtout une recherche. Lôesprit cherche ¨ 

comprendre le ñpourquoiò et le ñcommentò de la vie chr®tienne, pour adhérer et correspondre à ce 

que le Seigneur lui demandeò (nº 2705). Et, en citant Sainte Th®r¯se de lôEnfant J®sus, il nous pr®sente 

la prière mentale comme ñune relation intime dôamiti®, dans laquelle nous nous rapportons ¨ ce Dieu, 

dont nous nous savons aim®s, de personne ¨ personneò (nº 2709), dans laquelle ñles mots ne sont pas 

des discours, mais des petits bois ¨ br¾ler que alimentent le feu de lôamourò (nº 2717). 

  On peut constater que la méditation est présentée comme un processus de réflexion, et la prière 

mentale comme une rencontre de contemplation amoureuse. Cependant, dans les deux cas, nous 

cherchons à être en harmonie avec Dieu, avec Son amour, et avec Sa volonté. Les deux chemins 

mènent à la rencontre avec le Seigneur, ce qui est bien mis en évidence dans la définition du Point 

Concret dôEffort  « Oraison ».  

Enfin, la pri¯re est une m®ditation quand nous la comprenons comme une ñrecherche active de 

la connaissance du Christ, que lôamour exige, stimule et reprend toujours, puisque celui qui aime veut 

connaitre toujours mieux, pour pouvoir aimer toujours mieuxò 

                 (Père Caffarel, Les insondables richesses du Christ, dans Cent Lettres sur la Prière). 

 

 

  

 

          Dans les END, ñNous sommes appelés à donner notre temps au Seigneur pour un tête-à-tête avec 

Lui et vivre de sa présenceò. La M®ditation est ñun temps de découverte et d'accueil du projet de Dieu 

sur nousò                           (Guide des END)  

 Il s'agit de faire l'expérience de la Mère de Dieu, qui conservait les événements et les méditait 

dans son cîur.                (Lc 2, 19)  

 Nous sommes appelés à donner notre temps au Seigneur, pour une conversation personnelle 

avec Lui qui ñse trouve en nous, au cîur de notre °tre, pr®sent, vif, aimant, actif.  Côest l¨ quôIl nous 

appelle. Côest l¨ quôIl nous attend, pour nous unir ¨ Lui. Dieu y est. Mais nous nôy sommes pas. Notre 

existence se passe à l'extérieur de nous-mêmes, ou, au moins, à la périphérie de notre être, dans le 

domaine des sensations, des émotions, des imaginations, des discussions (...).  La prière consiste à 

quitter cette périphérie tumultueuse de notre être, dont je parlais, pour nous retirer, concentrer toutes 

nos facultés et plonger dans la nuit aride en direction de la profondeur de notre âme. L¨, dans lôintime 
du sanctuaire, il suffit de faire silence, et dô°tre attentifsò. 

                                               (Père Caffarel, À la Maison du Seigneur, dans Cent Lettres sur la Prière 

Lôoraison  et  la  prière 

 
 

La rencontre avec le Seigneur 
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            Dans cette plong®e ¨ lôint®rieur de nous-mêmes, nous rencontrons en fait qui nous sommes. 

Non pas ce que les autres pensent ou ce que nous pensons de nous-mêmes, mais celui ou celle que Dieu 

voit et aime : cette personne toute entière avec toute son histoire personnelle, ses beautés et ses 

contradictions; ses pensées et ses actes, ses questions et ses défis.  

 En nous voyant au travers du regard aimant de Dieu, nous pouvons découvrir et accueillir le 

projet de Dieu sur nous et sur notre vie. Nous rendons gr©ces pour les merveilles quôIl a faites en nous. 

Nous découvrons aussi les points sur lesquels  nous avons besoin de conversion. Et, au retour de notre 

plongée, nous rapportons avec nous la décision de changer et les projets de changement.  

 

  

Chacun de nous est un myst¯re et une r®alit®. Côest pourquoi les END ne proposent pas une 

r¯gle rigide pour lôOraison. ñChaque personne décide ce qui est le plus approprié pour lui (quand, où 

et comment)ò.                (Guide des END)  

 Parfois, nous avons besoin de l'aide d'un texte biblique, qui nous invite à contempler les 

mystères de Dieu dans notre vie. Parfois, ce seront les évènements de la vie qui nous conduiront à 

rechercher une réponse dans le projet de Dieu. Parfois, nous ferons une rencontre rapide; parfois nous 

pourrons rester plus longtemps. Nous pourrons adopter une méthode personnelle, ou utiliser celles qui 

ont déjà été expérimentées par l'Église.  

 Une des méthodes les plus simples consiste à lire un texte, à en répéter le contenu, à voir ce 

quôil nous propose, ¨ nous personnellement, pour prendre les d®cisions n®cessaires et ï lô®tape la plus 

importante - parler avec Dieu pour Le louer, Le remercier ou Lui demander Son aide.  

 Cependant, ce qui importe le plus, ce nôest pas la forme. Pour développer la profonde union 

avec Dieu, la pers®v®rance et la r®gularit® sont tr¯s importantes. Il faut, tous les jours, ñcomme un 

p¯lerin aller au sanctuaire int®rieur pour y adorer le vrai Dieuò  

                                (Père Caffarel: À la Maison du Seigneur, dans Cent Lettres sur la Prière) 

 

 

 

  

            Au cours de la réunion d'Équipe, après avoir écouté la Parole. Chacun est invité à parler à Dieu 

¨ haute voix pour partager, avec la communaut®, la pri¯re qui jaillit de son cîur, comme fruit de 

lô£coute et de lôOraison.  

 Plus les foyers pratiquent lôOraison, plus riche et plus profond sera ce moment. Plus nous serons 

ñentra´n®sò ¨ la rencontre personnelle avec le Seigneur, plus nous vivrons naturellement cette rencontre 

en communauté. Nous pourrons reconnaître plus facilement la présence de Dieu qui nous parle dans la 

prière de l'autre. Le silence sera plus calme, et les mots seront plus simples.  

 

Textes dôappui  

 ñLe silence int®rieur est possible. Pour y arriver, il faut faire preuve de patience et de douceur. 

Les moyens violents n'ont jamais été de bons moyens de pacification. Et c'est exactement de cette 

pacification  que  traite  la  pacification  de  toutes  nos  facultés  pour  quôelles  puissent  se  rendre 

La pratique de lôoraison 

 

 

La méditation enrichit la Réunion d'Équipe 
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disponibles à Dieu, immobiles, à l'écoute Cette dernière expression évoque une certaine qualité de 

silence : le recueillement. C'est une attention toute éveillée, prête à recevoir la voix intérieure. Claudel 

nous écrit `Beaucoup des savants nous ont déjà dit que pour pouvoir entendre, il suffit - peut-être - 

dô®couter: comme cela est vrai ! Mais aujourd'hui ce nôest plus avec notre appareil auditif que nous 

nous plaçons au guet, ni même avec notre intelligence orientée : c'est avec tout notre être que nous 

écoutons exister Celui qui est'. 

Probablement vous direz, une fois de plus, que vous vous désespérez pour arriver au silence 

intérieur, à ce recueillement sacré. Seulement vos efforts ne sont pas suffisants. Il est vrai. Il faut que la 

grâce divine intervienne. Mais comment Dieu pourrait-Il refuser cette gr©ce ? Ce quôIl d®sire, côest 

que le silence sôinstalle dans votre ©me, pour rendre possible le dialogue entre le P¯re et son Fils. Ayez 

confiance; persév®rez dans lôOraison, et le Christ pacifiera et apportera ¨ Lui vos facult®s dispers®es, 

comme le berger, dont parle Sainte Th®r¯se dôAvila, qui, ¨ la tomb®e de la nuit, joue de la fl¾te pour 

rassembler ses moutons dispers®s dans le p©turageò.  

(Henri Caffarel: ñLôAnneau d'Or, ao¾t 1957) 

  
Marie gardait les paroles de Dieu dans son cîur, les m®ditait et en approfondissait la 

signification. En affirmant cela, Luc présente Marie comme source de la tradition, mais il nous montre 

aussi quôen Marie s'est rendu visible ce qui pendant des siècles a été le mystère d'Israël et qui sera la 

mission de l'Église tout au long de l'histoire : être la demeure de la Parole de Dieu, le port où cette 

Parole trouve son abri sûr au milieu des hauts et des bas de l'histoire, de ses tempêtes, de ses 

vicissitudes et sa vanit®, de ses lacunes et de ses ®checs dans un sens ou dans lôautre. (...)  

 La fécondité profonde, les forces qui réellement façonnent et modifient l'histoire, ne peuvent 

jaillir que de ce qui a mûri longtemps, de ce qui a des racines profondes, de ce qui a été prouvé et 

médité, de ce qui a été vécu et souffert. De la même manière, la force de l'Église, sa capacité de 

transformer le monde, ne peut pas dériver de ce qui, à court terme, promeut une chose ici ou là ; elle 

consiste dans le fait de nous offrir une dimension intérieure dans laquelle nous pouvons nous recueillir, 

pour que le silence puisse se faire en nous et la Parole vienne à mûrir et à donner son fruit.   

 (Cardinal Joseph Ratzinger: Sainte Marie, Mère des Chrétiens) 

 

 La vie et la prière sont complètement inséparables; une vie sans prière est une vie qui ignore 

une dimension essentielle de l'existence, côest une vie qui se satisfait avec le visible, avec ce qui est 

proche, mais un proche sur le plan physique, un proche dont nous ne découvrons pas l'immensité et 

l'éternité de son destin. La valeur de la prière consiste à découvrir, à affirmer et à vivre le fait que tout 

a une dimension d'éternité, et que ï pour ainsi dire - tout a une dimension d'immensité (...). 

Il nous semble souvent difficile de coordonner la vie et la pri¯re. Côest une erreur. Une erreur 

qui vient du fait que nous avons une idée fausse de la vie, et aussi de la prière. Nous pensons que la vie 

consiste ¨ sôagiter, et que la pri¯re consiste ¨ se retirer dans un endroit, nôimporte o½, et oublier tout 

ce qui nous entoure, notre situation humaine.  

 Si nous voulons apprendre ¨ prier, il nous faut tout dôabord nous rendre solidaire de la r®alit® 

totale de l'homme, avec son destin et celui du monde entier: lôassumer dans sa totalit®. Dans l'existence 

quotidienne, la vie et la prière doivent être une seule et même chose.  

(Dom Antoine Bloom, évêque orthodoxe, aux jeunes à Taizé)  
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Questions à partager en foyer et en équipe  

Nous allons r®fl®chir ¨ la mystique de lôOraison et ¨ la place quËelle occupe dans notre vie. 

Nous allons dôabord en parler en foyer. Ensuite, nous échangerons en équipe :  

V Quelles sont les conditions n®cessaires pour faire de lôOraison une v®ritable rencontre avec 
le Seigneur ? Avons-nous atteint ces conditions ? Que faut-il faire ?  

V Comment lôOraison peut-elle nous aider à vivre les autres Points Concrets dôEffort ? 

Comment lôavons-nous vécu ? 

V Est-ce que lôOraison personnelle transforme notre vie ? Partageons les changements que 

nous avons expérimentés. 

V Est-ce que nous nous sommes déjà rendu compte que notre prière personnelle peut guider 

notre action pour bâtir un monde meilleur ? 

           

Orientations pour : 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re Conjugale  

ñCar côest le Seigneur qui donne la sagesse; le savoir et l'intelligence sortent de sa bouche. 

Alors tu comprendras la justice, l'équité, la droiture : les seuls sentiers qui mènent au bonheur. Alors 

la sagesse entrera dans ton cîur, et le savoir fera tes d®licesò.          (Pr 2,6.9-10) 

 

¶ Le Devoir de sôAsseoir 

V Notre maison favorise-t-elle notre Oraison ? Comment ? De quoi avons-nous besoin 

pour créer ¨ la maison une ambiance plus propice ¨ lôOraison ? 

V Comment la pratique de lôOraison a transform® notre vie personnelle et de couple ? 

V Actuellement quels sont les th¯mes les plus fr®quents de mon Oraison ? Quôest-ce 

quôelle me r®v¯le sur moi-même ? Quel changement de vie suis-je appelé à faire ? 

V La pratique de lôOraison nous conduit-elle à une meilleure compréhension et à un 

meilleur accueil lôun de lôautre ? Et avec nos enfants ? 

¶ La Règle de Vie 

  En respectant les diff®rentes mani¯res de pratiquer lôOraison, ce que nous vous proposons, côest 

que chacun choisisse ñde faire un pas en avantò, pour quôelle devienne le moment dôune v®ritable 

rencontre avec le Seigneur.  
 
           Quelques suggestions :  

V définir un horaire régulier; 

V choisir un fil conducteur pour éviter les distractions (par exemple, les textes de la liturgie 

quotidienne, ou un extrait (un livre) de la Bible); 

V expérimenter des pratiques nouvelles, stimulantes;  

V prendre une musique ou une pri¯re pour aider ¨ lôint®riorisation;  

V choisir une icône (une image, une photographie, un objet) qui nous aide à nous  concentrer; 

V rendre un exercice spirituel de S. Ignace de Loyola ou dôun autre ñmaitreò de spiritualit®. 
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C. Pour la R®union dô£quipe 

Texte de méditation    (La pri¯re pour la R®union dô£quipe) 

Ps 119 (118) 14-16; 24; 26-27 

ñDans la voie de ton t®moignage, jôai ma joie, plus quôen toute richesse. 

             Sur tes préceptes je veux méditer et regarder tes chemins. 

 Dans tes volont®s, je trouve mes d®lices, je nôoublie pas ta parole. 

 Ton témoignage, voilà mon délice, tes volontés, tes conseils. 

 Jô®num¯re mes voies, tu me r®ponds, apprends-mois tes volontés. 

 Fais-moi comprendre la voie de tes pr®ceptes, je m®diterai tes merveilles.ò              

 

Des suggestions pour le Partage 

 
Au cours de ce Partage en équipe, nous allons témoigner à nos frères sur notre façon de faire 

Oraison. Cela peut être une source d'inspiration pour eux, qui peuvent rencontrer des difficultés dans ce 

Point Concret dôEffort. L'exp®rience des autres compagnons de l'®quipe peut °tre pour nous une 

réponse à une question que peut-être nous nous posons. Partageons alors : 

V Comment faisons-nous Oraison ? A quel moment ? Quelle méthode avons-nous choisie ? 

V Quôest-ce qui rend possible une réelle rencontre avec le Seigneur ? 

V Quels ont ®t® les fruits de lôOraison au cours de ce mois consacr® ¨ son approfondissement? 
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        LA PRIÈRE CONJUGALE ET  FAMIL IA LE 

 

 

  

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Comprendre que la prière conjugale est très importante pour que le foyer confie au Seigneur 

les questions les plus importantes de sa vie et de son amour. 

V Comprendre que la prière familiale fortifie les liens familiaux et la relation avec le Seigneur. 

Pour les enfants, côest le premier lieu d'apprentissage. Côest aux parents que revient la 

mission de les éveiller à la foi. Il est important que leur foyer soit un lieu où ils se sentent en 

confiance et encouragés à la prière.  

B. À travailler au cours du mois 

 

Expérience de vie 

Nous sommes appelés ce mois-ci à faire ces deux expériences :  

V Garder dans notre cîur cette phrase ç Je suis au milieu d'eux », à la maison, dans la vie en 

couple. Vivons cette présence spécialement pendant la prière conjugale.  

V Les parents prient souvent pour leurs enfants. Il serait bon que non seulement ils prient pour 

eux, mais aussi ñen leur nomò, ¨ leur place, comme si cette pri¯re venait de chacun de leurs 

enfants, à partir de ce qu'ils vivent et de ce qui les préoccupe.  

 

Th¯me dô®tude et de r®flexion   

 

  

 

 

 

 

 

 

Tobie se leva du lit, et dit ¨ Sarra : ñDebout, ma sîur ! Nous allons 

prier tous les deux, et recourir à notre Seigneur pour obtenir sa 

gr©ce et sa protectionò. Ils se lev¯rent tous les deux et se mirent ¨ 

prier ensemble avec ferveur. Ils demandaient à Dieu sa protection                                                                                                               

                                                                                                      (Tb 8, 4-5)                                                                     

CINQUIÈME  RÉUNION   

 

 

LA PRIÈRE CONJUGALE : PRIER ensemble, mari et femme,  chaque 

jour 

 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

33 

 

 

 

 

 

 

Le couple, mari et femme, se met en pr®sence de Dieu pour Lôadorer, Le louer, Lô®couter et Lui 

demander la grâce de vivre le sacrement du mariage et son amour humain comme reflet de l'amour de 

Dieu.  

La prière conjugale renforce la chaîne d'amour entre le mari et la femme et entre eux deux et le 

Seigneur. Chacun entretient et développe sa relation personnelle avec Dieu. Cependant, au fur et à 

mesure que le couple progresse dans sa pri¯re conjugale, il structure sa ñfaçon de prier en coupleò.  

Le foyer chrétien n'est pas seulement un don réciproque de l'homme et de la femme. Il est aussi 

une consécration, un don du foyer au Christ. Il y a un pacte, une alliance au sens biblique du terme 

entre le Christ et le foyer. Ce que Jahv® disait en dôautres temps : ñJe serai votre Dieu et vous serez 

mon peupleò, Il le dit maintenant au foyer sacramentel. Par cette alliance chaque foyer chr®tien se 

convertit en sacrement, en signe de l'amour de Dieu pour les autres.  

La prière conjugale est un temps fort de célébration de notre foyer. Elle est enrichie par les  

grâces que nous recevons des sacrements et en particulier de notre sacrement de mariage.  

Pendant la prière conjugale nous louons Dieu ensemble, nous Lui demandons pardon, nous 

intercédons pour ceux que nous aimons et pour le monde entier et surtout nous cherchons ensemble Sa 

volonté sur nous. Notre prière peut être très simple, aussi simple que de prier le Notre Père. Si les effets 

de notre prière nous font approfondir notre intimité conjugale et augmenter notre connaissance 

r®ciproque, en cr®ant ñune ©me communeò, comme le disait le P¯re Caffarel, tant mieux, mais côest une 

conséquence, et non pas le but de la prière conjugale.  

Quelques considérations pratiques :  

 

 

  

            Après une journée chargée, pendant laquelle nous étions éloignés lôun de lôautre, il est 

important que nous marquions, par un geste ou par un mot, notre désir de nous unir spirituellement en 

présence de Dieu. Par exemple, nous pouvons dire ensemble au début de notre prière, comme le prêtre 

¨ lôautel : ñAgneau de Dieu, Toi qui enl¯ve le péché du monde, prends pitié de nous et donne-nous la 

paixò. Nous pouvons faire le signe de Croix, ou un geste qui rende visible que nous renouvelons notre 

foi dans cette alliance que le Christ a faite avec nous.  

 

 

 

 

  

             Fatigués ou préoccupés, il ne nous est pas toujours possible de faire quelques chose ensemble, 

et encore moins de nous présenter devant Dieu pour Le connaître ou pour Le louer. Si nous ne pouvons 

pas Le rencontrer face à face, si nous ne nous sentons pas bien avec notre conjoint à cause de quelque 

chose qui sôest pass® pendant la journ®e et qui nôa pas encore ®t® r®solue dans notre cîur et quô¨ ce 

moment nous nôavons pas de temps dôen parler, nous pouvons au moins reconna´tre devant Dieu notre 

ñÀ vous tous, foyers chrétiens, qui êtes mariés et qui avez des enfants, je vous fais cette 

invitation : Marchez avec le Christ ! Côest Lui que vous conduit ¨ d®couvrir la dignit® de 

lôengagement que vous avez fait. Côest Lui, J®sus Christ, qui peut réaliser en vous beaucoup 

plus que vous pourriez imaginerò   

 ñPrier ï La spiritualit® du Papeò ï Jean Paul II 
 

 

Nous ouvrir à la présence de Dieu 

 

 

Nous réconcilier 
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besoin de nous pardonner mutuellement, et Lui demander quôIl nous aide ¨ le faire plus tard, après la 

prière. 

 Nous pouvons commencer notre pri¯re conjugale en disant ¨ haute voix : ñPardonnez-nous nos 

offenses comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensésò.  

 

 

 

  

 

Nous sommes très différents et la vie parfois nous sépare encore davantage : deux sexualités, 

deux caractères, des professions et des occupations différentes. Tout cela souvent rend difficile nos 

rencontres. Sans le vouloir, il y a des moments où nous nous sentons loin lôun de lôautre. La prière 

conjugale nous aide ¨ nous rapprocher, si nous la faisons, le cîur conscient de notre pauvret®. Nous 

pourrions commencer par dire : "Viens, Esprit-Saint, remplis le cîur de tes fid¯les et allume en eux le 

feu de ton amour. Envoie ton Esprit et tout sera cr®®, et renouvelle la face de la terreò.  

 

 

 

 

 En reconnaissant les merveilles de Dieu dans notre vie, nous rendons grâce à Dieu pour 

l'histoire d'amour que nous vivons, là où Son amour agissant se révèle. Prenons conscience des dons 

re­us de lôEsprit-Saint : ñQuôas-tu que tu nôaies re­u ?ò (1 Co 4, 7)  

 

 

 

  

           Les foyers fidèles à la prière conjugale et qui avec foi et courage sôengagent pour vaincre les 

difficultés, ne tardent pas à expérimenter les bénéfices reçus et à témoigner des progrès réalisés. 

Beaucoup de foyers ne d®couvrent lô©me de lôautre et les aspirations de sa vie int®rieure quôapr¯s 

beaucoup dôann®es de mariage. 

 

 

 

  

            

 Il y a bien de manières de réaliser la prière conjugale. Elles varient au court du temps, et suivant la 

disposition intérieure du couple. Quelques-uns lisent la Parole de Dieu et la m®ditent. Dôautres se 

confient spontanément au Seigneur et Lui expriment ce qui se trouve dans leur cîur. Dôautres 

accompagnent la pri¯re de l'£glise en priant la ñLiturgie des heuresò. Dôautres pr®f¯rent prier le 

Rosaireé Quel que soit l'option choisie, l'important côest de prier.  

 

 

 

 

 

¶ Que les époux, mari et femme, renouvellent leur foi dans ce pacte que le Christ, par Sa 

pr®sence, a r®alis® avec eux. Quôils prennent conscience que le Christ est impatient de louer le 

Père pour ceux qui se mettent à son service. 

Nous rapprocher 

 

 

Admirer et rendre grâce 

 
 

 

Avancer  et  surmonter  les difficultés 

 

 

Prier de différentes manières 

 
 

 

Écouter les enseignements du Père Caffarel 
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¶ Quôensemble, ils ®coutent le Christ. Pour écouter le Christ, ils peuvent commencer leur prière 

par la lecture de la Bible pour ensuite la méditer. Et alors, seulement après avoir écouté et 

compris, ils peuvent parler à Dieu, Lui parler spontanément, Lui exprimer leurs pensées et leurs 

sentiments avec la simplicité d'un enfant.  

¶ Quô¨ l'heure de la pri¯re, toute discorde cesse, et que la paix soit r®tablie. 

En théorie, tout cela semble facile. Comment expliquer alors que tant de foyers aient des 

difficultés pour faire la prière conjugale ? Ce n'est quôapr¯s avoir ®t® assidus ¨ cette rencontre que  les 

grâces se font sentir. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Quand un foyer prie en famille, sans exclure la prière conjugale, il transforme la prière familiale 

en prière communautaire. Les parents enseignent à leurs enfants à prier, en priant avec eux.  

Quand les enfants grandissent, ils vont certainement vouloir un temps personnel avec le 

Seigneur. Cependant, il est possible de maintenir un temps de prière en famille, par exemple avant les 

repas.  

Par la prière en famille, la famille prend conscience de son unité spirituelle, de l'amour qui unit 

ses membres entrôeux et les unit ¨ Dieu.  

Comme toute communauté chrétienne, la famille a besoin de prier, et plus encore en se 

souvenant que côest la seule communauté qui trouve son origine dans un sacrement.  

Il est important de chercher des formes de prière qui encouragent la participation des enfants, 

non seulement quand ils sont petits, mais aussi quand ils grandissent. L'unité familiale se fortifie en 

partageant sa spiritualité.  

 

Textes  dôappui  

ñVotre foyer : lôunion de deux chercheurs de Dieuò 

La Spiritualité Conjugale trouve sa source, selon le Père Caffarel, dans la recherche de la 

pensée de Dieu sur la vie conjugale et familiale, et son ouverture à la vie sociale ou apostolique. Cette 

recherche du foyer sôappuie sur la pratique de la rencontre avec le Christ par la pri¯re conjugale.  

VOTRE FOYER DONNERA TÉMOIGNAGE DE DIEU de manière plus explicite encore, s'il est 

l'union de deux ñchercheurs de Dieuò selon l'admirable expression des psaumes. Deux chercheurs 

dont l'intelligence et le cîur sont avides de conna´tre, de rencontrer Dieu. Passionn®s par Dieu, 

impatients de sôunir ¨ Lui. Dieu est la grande r®alit®, o½ Dieu compte plus que tout. Dans ce foyer, tout 

se voit et se con­oit en fonction de Dieu. Et je ne parle pas en th®orie. Chez combien dôentre vous je 

reconnais de vrais ñchercheurs de Dieuò, dans lesquels vibre une corde secr¯te quand on mentionne, 

devant eux, le nom de Dieu. Ce foyer est un lieu de culte, le mari et la femme y sont : ñles vrais 

LA PRIÈRE FAMILIALE : si possible, PRIER en famille 

 

ñMoi et ma famille, nous voulons servir Yahv®ò  (Jos 24, 15) 

ñCrispus, le chef de synagogue crut au Seigneur avec tous les siensò  (Ac 18, 8)  

ñParents, é élevez-les en leur donnant une éducation et des conseils inspirés par le Seigneur.                        

(Ep 6, 4) 
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adorateurs vont adorer le P¯re en esprit et v®rit®. Ce sont l¨ les adorateurs tels que les veut le P¯reò      

(Jn 4, 23).       

ñJe voudrais tellement pouvoir vous communiquer ma conviction quôun foyer de ñchercheurs 

de Dieuò, dans notre monde qui ne croit pas en Dieu, qui ne croit pas dans l'amour, est une 

òth®ophanieò, une manifestation de Dieu, comme lôa ®t® pour Moµse cette ronce du d®sert qui br¾lait 

et ne se consumait pasò.   

(Père Caffarel. Conférence : ñFace ¨ lôath®isme",  Rome,  mai 1970)  

 

Lôimportance de la Pri¯re. 

ñIl y a 20 si¯cles que les chr®tiens cherchent ¨ atteindre la saintet®. Mais sans la pri¯re, il nôy a 

rien quôon puisse faire. Sans la pri¯re on nôavance pas dans la connaissance et dans l'amour de Dieu. 

Ce n'est pas une dévotion supplémentaire. C'est essentiel comme de manger, de respirer, comme est 

essentiel pour l'arbre dôapprofondir ses racines dans la terre pour ne pas s®cher et mourir. 

Les relations humaines sont fragiles. La relation avec le Christ est, elle aussi, fragile. De la 

m°me mani¯re quôil est n®cessaire de parler, de se rencontrer avec lôautre, avec le p¯re, avec l'ami, 

avec le frère, il est également nécessaire de le faire avec le Seigneur. Si ce n'est pas ainsi, la relation 

s'éteint. 

Notre vie nôest pas sereine quand nous sommes immerg®s dans des activit®s diverses ou que 

nous sommes plongés dans l'angoisse. La prière nous donne la certitude profonde de nous savoir aimés 

et attendus. Peu à peu, par la prière, nous acquérons la vision de Dieu sur nous-mêmes, sur les 

hommes, sur les évènements. 

La prière n'est pas une question de spécialistes. Tous les chrétiens devraient vivre cette 

respiration, cette relation à Dieu, de personne à personne, toute leur vie. 

 ñNous nôen sommes pas capable par nous-même. La pratique de la prière est un travail de 

Dieu, un don de Dieu. Mais elle est aussi une îuvre de l'homme. L'homme doit collaborer par sa 

persévérance. C'est une science qui a donc des lois et des techniques. C'est un art, comme peindre, 

comme jouer du piano. Et comme dans tous les arts, nous ne pouvons pas nous contenter dôapprendre 

seulement la théorie, il nous faut apprendre par la pratique 

            (Père Caffarel à Troussures ï Lô£coute de la Parole, notes dôĆlvaro et Mercedes Gómez Ferrer) 

 

Le mariage chrétien... 

 Le mariage chr®tien nôest pas seulement le don r®ciproque de lôhomme et de la femme ; il est 

aussi le don du couple au Christ. D®sormais, dans ce couple qui, en se donnant, sôest ouvert ¨ lui, le 

Christ est présent. Cette présence, il est vrai, se vérifie déjà lorsque deux ou trois sont unis au nom du 

Christ, mais, dans le cas du couple, il y a plus et mieux : un pacte, une alliance, au sens biblique du 

mot, entre le Christ et le foyer. Ce que Yahvé disait autrefois : « Je serai votre Dieu et vous serez mon 

peuple », le Christ à son tour le dit au couple. Ainsi lié au couple, présent au couple, le Christ aspire à 

rendre gr©ces ¨ son P¯re, ¨ interc®der avec et par les ®poux pour le monde entieré 

 Tant quôon ne sô®l¯ve pas jusque-là, on ne peut pas bien saisir la prière conjugale. Sa nécessité 

et sa grandeur ne sôexpliquent que dans la perspective du sacrement de mariage. En un mot, quand le 

Christ unit sacramentellement un homme et une femme, côest pour fonder un sanctuaire, ce sanctuaire 

quôest un foyer chr®tien ; là, il pourra célébrer avec ce couple, par ce couple, le grand culte filial de 

louange, dôadoration et dôintercession quôil est venu instaurer sur terre. 

     (Père. Henri Caffarel, Revue Mensuelle des END, avril 1968) 
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Questions à partager en foyer et en équipe  

V Chaque foyer transmet son expérience sur la pratique de la prière conjugale. 

V Certains foyers se réfèrent à une certaine pudeur pour expliquer leurs difficultés avec la prière 

conjugale. Si côest le cas : 

o Pouvons-nous approfondir les causes de cette ñpudeurò ? 

o Quelles sont les autres explications des difficultés rencontrées ? 

V La prière conjugale est proposée comme un chemin de guérison de l'amour conjugal. 

o Quelles expériences avez-vous vécues sur ce plan ?  

o Pouvez-vous d®tailler quelques cas concrets o½ lôamour peut °tre gu®ri par la pri¯re ? 

 

Orientations pour : 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re Conjugale  

ñ Soyez toujours dans la joie du Seigneur ; laissez-moi vous le redire : soyez dans la joie. Que votre 

sérénité soit connue de tous les hommes. Le Seigneur est proche. Ne soyez inquiets de rien, mais, en toute 

circonstance, dans l'action de grâce priez et suppliez pour faire connaître à Dieu vos demandes. Et la paix 

de Dieu, qui dépasse tout ce qu'on peut imaginer, gardera votre cîur et votre intelligence dans le Christ 

J®sus.ò                                                                                                         (Ph 4, 4-7) 

 

La Prière des Époux 

  

             Seigneur: 
 

Fais de notre foyer le lieu de Ton amour. 

Quôil nôy ait pas dôinjure puisque Tu nous donnes la compr®hension. 

Quôil nôy ait pas dôamertume puisque Tu nous b®nis.  

Quôil nôy ait pas dô®goµsme puisque Tu nous encourages. 

Quôil nôy ait pas rancîur puisque Tu nous donnes le pardon. 

Quôil nôy ait pas dôabandon puisque Tu es avec nous. 

 

 

Que nous sachions marcher jusquô¨ Toi  

dans notre vie de tous les jours. 

Que chaque matin puisse se lever 

un jour en plus de  dévouement et de sacrifice. 

Que chaque nuit puisse nous rencontrer 

avec plus dôamour entre ®poux. 

 

 

Fais, Seigneur, de nos vies que Tu as voulu unir,  

une page pleine de Toi. 

Fais, Seigneur, de nos enfants, ce que Tu désires; 

Aide-nous à les éduquer et à les orienter vers Ton chemin. 

Que nous Fassions effort dans la consolation mutuelle. 
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Que nous fassions de lôamour  

Un motif pour Tôaimer plus. 

Que nous donnions le meilleur de nous-mêmes 

pour être heureux en foyer. 

Que lorsque le jour se lève,  

pour aller  à Ta rencontre, 

Tu nous accordes dô°tre pour toujours unis en Toi.                 

Amen. 

   

¶ Le Devoir de sôAsseoir 

Nous vous invitons à faire la prière suivante pour commencer votre dialogue conjugal : 

            Seigneur Jésus : 
 Fais-nous comprendre que le dialogue n'est pas une discussion ni un débat d'idées, mais une 

recherche à deux de la vérité. 

Fais-nous comprendre que avons besoin lôun de lôautre, et que nous nous compl®tons, puisque 

nous devons donner et recevoir.  

Seigneur Jésus : 

Donne-nous la sagesse pour comprendre qu'aucun °tre humain nôest capable de capter toute la 

vérité. 

Donne-nous la simplicité de reconnaître que nous pouvons nous aussi nous tromper sur certains 

aspects de la vérité, et aide-nous ¨ d®sirer nous enrichir de la v®rit® de lôautre. 

Donne-nous la générosité de penser que mon conjoint cherche aussi honnêtement la vérité, et 

dô®couter avec bienveillance ses opinions. 

Seigneur Jésus: 

Donne-nous la grâce de dialoguer, puisque le dialogue d®noue les nîuds, dissipe les soup­ons, 

ouvre les portes, fait grandir la personne et les liens dôunit®.  

                                                                          (Inspiré en Ignacio Larrañaga) 

 

Dans la pratique de la prière conjugale : 

V Quelles ont été nos principales joies et nos principaux échecs ? 

V Et nos principales difficultés ? 

V Quels procédés avons-nous utilisés pour faire la prière conjugale et quels bénéfices en 

avons-nous retirés ? 

 

A la fin du dialogue conjugal, réservez un temps pour remercier le Seigneur de Son amour, de 

Sa pr®sence dans notre vie de foyer et parce quôil Sôest fait le compagnon de notre cheminement dans 

le mariage. 

 

 

¶ La Règle de Vie 

Nous vous invitons ¨ vivre en foyer au cours du mois, lôexp®rience de vie proposée, de façon la 

plus assidue possible. 
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C. Pour la R®union dô£quipe 
 

Texte de méditation    (La pri¯re pour la R®union dô£quipe)    

 Jn 17, 22-26 

ñEt moi, je leur ai donn® la gloire que tu m'as donn®e, pour qu'ils soient un comme nous 

sommes un : moi en eux, et toi en moi.  

Que leur unité soit parfaite ; ainsi, le monde saura que tu m'as envoyé, et que tu les as aimés 

comme tu m'as aimé. Père, ceux que tu m'as donnés, je veux que là où je suis, eux aussi soient avec 

moi, et qu'ils contemplent ma gloire, celle que tu m'as donnée parce que tu m'as aimé avant même la 

création du monde.  

Père juste, le monde ne t'a pas connu, mais moi je t'ai connu, et ils ont reconnu, eux aussi, que 

tu m'as envoyé. Je leur ai fait connaître ton nom, et je le ferai connaître encore, pour qu'ils aient en eux 

l'amour dont tu m'as aim®, et que moi aussi, je sois en euxò. 

 

Des suggestions pour le Partage  

 Partager l'expérience de vie de ce mois : 

V Nous vous avions propos® de garder dans le cîur cette phrase ñJe suis au milieu dôeuxò. 

Racontons cette prise de conscience que Dieu est présent dans notre foyer ? 

V Comment avons-nous vécu la proposition de non seulement prier le Seigneur pour nos 

enfants, mais de Le prier ñen leur nomò ? 
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                            LE DEVOIR DE SôASSEOIR 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Approfondir la compréhension de l'objectif et de la valeur du Devoir de s'Asseoir mensuel. 

V Encourager les rencontres plus profondes entre les époux à travers le Devoir de s'Asseoir. 

V Faire lôexp®rience de la présence du Christ dans le Devoir de s'Asseoir. 

 

B. À travailler au cours du mois 

Expérience de vie  

Au cours du mois, nous vous suggérons de retracer, en couple, en prenant tout le temps 

nécessaire (sans vous hâter), quelques étapes de votre histoire conjugale, en échangeant sur : 

V Ce que nous a séduit et nous a fait nous enthousiasmer lôun pour l'autre ?  

V Cet enthousiasme du début est-il encore présent, est-il  affaibli, ou a-t-il  disparu avec le 

temps ? 

V De quelle manière Dieu est-il  entré dans votre histoire d'amour ? Y est-il encore présent ? 

 

Th¯me dô®tude et de r®flexion    

 

 

 

            Nous nous engageons dans le mariage, remplis d'amour, plein de confiance et dôesp®rance dans 

l'avenir. Cependant nous sommes vulnérables. Nos vies et nos comportements ont toujours des défis à 

affronter. C'est une illusion de croire quôil est suffisant de laisser le temps se charger de l'union du 

foyer. Cette union ne se construit pas en fuyant les difficultés. Il  faut avoir le courage d'affronter 

franchement ces difficultés, en sô®coutant attentivement lôun, l'autre.  

 Un foyer qui se marie devant lôautel du Seigneur sôengage ¨ s'aimer dôun amour véritable, selon 

l'£vangile. Son ñOUIò est pour toujours, non pas sous la forme de normes ou de règles imposées, mais 

ñ   ... que votre charit® croissant toujours de plus en plus 

sô®panche en cette vraie science et ce tact affiné qui vous 

donneront de discerner le meilleuré »   

                                     (Ph 1, 9) 

 
 

L'amour conjugal 
 

SIXIÈME  RÉUNION   
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parce que les époux, habités de compréhension et d'affection, s'engagent pour le rendre indissoluble 

jusqu'à ce que la mort les sépare.        

           Toutefois ce OUI est humain ; il nôest pas infaillible. Côest pourquoi il est tellement important de 

chercher des chemins pour renforcer le couple, pour aider l'amour et pour sôengager avec confiance  

dans un progr¯s continu. Si le Seigneur est vraiment pr®sent au centre de notre amour conjugal (et côest 

Lui qui lôa promis) tous les efforts, toutes les tentatives, toute la pri¯re en commun donneront des fruits, 

y compris quand il faut dépasser des difficultés et des barrières.  

Dans un article publié dans L'Anneau d'Or, en 1945, le Père Caffarel alertait les foyers :  

 Il y a un ñaveuglement de l'©meò qui est fatal à l'amour. On se regarde, mais on ne voit plus la 

beauté externe qui avait conquis notre cîur. L'amour s'efface comme une flamme, qui a consommé 

toute l'huile de la lampe, puisque de fait l'amour se nourrit de la beauté.  

 Pour ranimer l'amour, il  serait suffisant de découvrir de nouveau la lumière de ce visage, 

l'impressionnante bonne volonté de ce cîur. 

 ... Nous devons rester, ou parvenir à être semblables aux enfants, si un jour nous voulons entrer 

dans le Royaume des Cieux, mais également  pour ne pas être exclus du règne de l'amour. Comme les 

enfants, il faut que nous savions nous laisser interpeller et admirer les personnes que nous aimons. 

Cela exige un effort continu de recherche, une curiosité infatigable, et non pas une curiosité indiscrète, 

qui est une violation de l'intimité, une entrée dans le secret de l'autre, mais la curiosité de l'amouré.ò.  

 

Notre fondateur nous a demandé de veiller à la conquête permanente de l'amour qui n'admet ni 

fatigue ni découragement. Il nous a rappelé que l'amour du foyer est sans doute une grande réalité et 

quôil nôest jamais trop tard dôen prendre une conscience plus claire et plus mûrie. Si dans le 

cheminement à deux l'amour a souffert de lôusure du temps, il sôest aussi beaucoup enrichi. Tout amour 

a une histoire. 

       

             
 

Le jour de notre mariage, nous avons pris la décision d'inviter le Seigneur dans notre foyer. 

Nous devons renouveler cette décision tous les jours de notre vie.  

 Le sacrement du mariage, signe efficace de la grâce conjugale nôest donné quôune seule fois. Il 

est la source vive à laquelle nous devons nous abreuver. Nous devons aussi toujours nous renouveler. 

Côest un don toujours ravivé et actualisé au cours de notre vie, avec ses joies et ses épreuves.  

 Le foyer doit sôappuyer sur la foi et sur le sacrement du mariage. En effet, même après des 

années de mariage, nos différentes psychologies, masculine et féminine, réservent encore des surprises. 

Côest Dieu qui a cr®® l'homme et la femme lôun pour l'autre, avec leurs similitudes et leurs diff®rences. 

C'est Lui qui les conduit. Ils nôatteindront le bonheur durable que sôils restent dans ce dynamisme de la 

cr®ation divine : un amour qui est re­u comme un don gratuit et qui va sôapprofondir au long d'une 

existence en commun, faite d'attention réciproque, de don et d'accueil toujours renouvelés.  

 Par le Sacrement du Mariage, le Seigneur confie les conjoints lôun ¨ l'autre. Il veut en faire Ses 

alli®s. Lôhomme et la femme, sont tous deux responsables, lôun pour lôautre, de leur cheminement vers 

la sainteté.  

 Le Père Caffarel, dans son livre ñL'Amour et la Gr©ceò, affirme : ñLôamour v®ritable n'est pas 

aveugle. C'est son étonnante lucidité qui le fait passer comme aveugle, parce qu'il voit ce que personne 

ne voit, si ce nôest ce que lôaim® r®v¯le de lui-m°meò.  

Sous de regard de Dieu 



         

                                          

   

                                           Équipe Satellite « Pédagogie »    

               

42 

 

Sôengager lôun et lôautre devant Dieu, cela signifie qu'Il prend, Lui aussi, partie dans la 

construction de notre foyer, quôIl nous aide ¨ construire une relation profonde dans le dialogue et 

l'amour. 

 C'est vrai : le regard d'amour atteint un être, à travers l'apparence, dans la radieuse physionomie 

de Saint quôil doit devenir, et quôil est d®j¨ en puissance. Ce regard d'amour rejoint celui du Créateur 

dans cette personne que nous aimons.  

 
 

 

 

Dialoguer en foyer n'est pas aussi naturel ni facile qu'il peut paraître, si nous voulons être 

profonds, vrais, constructifs, sans blesser l'autre et si nous voulons le regarder avec amour. 

Le Devoir de s'Asseoir est un dialogue en pr®sence de Dieu. Côest regarder et ®couter l'autre 

avec le regard d'amour de Dieu, un regard nouveau sans préjugés, un regard qui nous permet de nous 

regarder tel que nous sommes, en nous acceptant différents. 

Le Devoir de s'Asseoir donne aux foyers des Équipes Notre-Dame l'occasion de sôarr°ter pour 

évaluer leur cheminement personnel, conjugal, familiale et communautaire. C'est un moment privilégié 

marqué par la présence mystérieuse d'un troisième, Jésus. Il promet d'être présent chaque fois que deux 

ou trois sont réunis en Son nom. 

  Une mauvaise compréhension de ce précieux Point Concret d'Effort peut empêcher les foyers 

de le vivre intensément. Il est là pour fortifier l'amour, pour faire grandir les conjoints, pour les élever, 

les stimuler dans l'amour du Christ. Il sert aussi à orienter la vie conjugale. C'est la concrétisation de la 

vertu de l'espérance dans la vie à deux. 

  Le Devoir de s'Asseoir permet à chaque conjoint de se connaître lui-même et de connaître 

l'autre, en établissant une communion de pensées et de sentiments beaucoup plus profonde que les 

dialogues quotidiens. Côest la relation homme-femme dans sa tension permanente, mais aussi dans sa 

solidarité indestructible, qui s'affirme et se construit. Le devoir de sôasseoir est l'occasion d'écouter 

l'autre de façon attentive. Les époux doivent se sentir libres pour pouvoir s'ouvrir sans réserves et sans 

risque de reproches.  

             Lôhomme et la femme peuvent s'engager dans une compréhension plus profonde des 

préoccupations et des inquiétudes de l'autre. Ils peuvent cheminer vers la résolution de leurs difficultés 

et lôamélioration constante de leur relation. Il est très important, au cours du Devoir de s'Asseoir de se  

rappeler et de souligner les aspects positifs du mariage, de la famille, des réalisations personnelles, des 

moments à célébrer ! Un mariage plein de joie est un mariage heureux !                                 

          Un autre bénéfice du Devoir de s'Asseoir mensuel est que non seulement nous apprenons à mieux 

connaître et à mieux comprendre notre conjoint, mais que nous en apprenons davantage sur nous-

mêmes. Dans un sens plus profond, le couple se regarde dans un miroir. Il prie ensemble, il dialogue, il 

échange des points de vue différents. À travers tout cela, les conjoints sôacceptent mieux. Ils 

grandissent en amour et en unité. 

L'habitude du Devoir de s'Asseoir mensuel aide les foyers à consolider leur mariage. Il permet 

de préserver la jeunesse et la dynamique de l'amour, indépendamment de lô©ge et de la durée du 

mariage. 

 Il n'y a pas de formules toutes prêtes ou de schémas à suivre pour cette rencontre mensuelle. 

Chaque foyer doit découvrir sa propre manière de faire, celle qui lui convient le mieux. Il doit veiller à 

renouveler régulièrement cette rencontre.  

 Le Devoir de sôAsseoir 
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Certains foyers rencontrent au début des difficultés, lôun devant l'autre, par timidité, par 

insécurité, ou pour un autre motif. Sans doute nous avons-nous tous  déjà  vécu  ces difficultés ou  

même  ces  malentendus. Toutefois quand ces barrières initiales sont surmontées, les foyers se sentent 

pouss®s vers lôart difficile de l'entraide en foyer qui les am¯ne ¨ progresser dans l'amour conjugal, et 

ainsi à progresser dans l'amour de Dieu et du prochain. Cette progression se réalise au travers des 

efforts et des joies, mais également au travers des échecs et des erreurs. Nous  apprenons  en  foyer  à  

reconnaître  nos erreurs, à  nous réconcilier, à pardonner et à recommencer. Notre amour conjugal 

devra se convertir en charité conjugale. C'est une îuvre de longue haleine. Là, nous découvrons la 

nécessité absolue de la méditation et de la prière conjugale.  

 Le Devoir de s'Asseoir est de fait beaucoup plus quôun dialogue entre ®poux. Il se vit à trois : 

les époux et le Seigneur. Il ne peut se réaliser que sous Son regard. 

             Platon affirmait d®j¨ : ñC'est Dieu quôil faut regarder. Il est le meilleur miroir des choses 

humaines et côest en Lui que nous pouvons nous regarder et nous conna´treò. 

            Le miroir du foyer, côest le Christ, visage humain de Dieu. Ce qui rend unique le Devoir de 

s'Asseoir, côest que Dieu est invit® comme principal artisan de cette rencontre. Le Devoir de s'Asseoir 

permet de découvrir un Christ qui agit et qui nous parle. Notre conjoint est le Christ qui nous parle. Le 

Devoir de s'Asseoir commence par une prière pour inviter le Seigneur à notre rencontre, pour nous 

amener à nous ouvrir lôun ¨ l'autre et pour créer un climat spirituel de charité et dôhumilit®.  

Il est tr¯s important dôadopter un comportement amoureux, sincère et ouvert. Dans la réalité, il 

nôest pas toujours pr®sent, principalement dans les moments de fatigue, de frustration ou de discorde. 

La discrétion et la considération pour l'autre sont nécessaires. Il peut être nécessaire dôajourner un sujet 

difficile ou sensible. Parfois, il peut être nécessaire de reporter un Devoir de s'Asseoir déjà programmé. 

Il est important dô°tre désireux de se rencontrer, et de se préparer à ce partage. Côest pourquoi il est si 

capital de se donner les moyens dôun ñbonò Devoir de sôAsseoir. Cela peut venir naturellement, mais 

cela peut aussi prendre du temps. L'important, côest de ne pas renoncer, et de toujours continuer à 

essayer. 

 Si nous arrivons au Devoir de s'Asseoir avec une attitude d'accueil amoureux, nous serons 

capables de discuter non seulement des sujets ñs¾rsò mais aussi de ceux que nous considérons 

habituellement difficiles à aborder. Comme nous lôavons d®j¨ dit, il n'y a pas de formule magique.  

En règle générale, pendant notre rencontre, nous aboutissons à des résolutions, à des décisions 

pour nos futurs Devoirs de s'Asseoir, et à des sujets à explorer. Il est sain de prendre conscience des 

progrès déjà réalisés, de reconna´tre lôapprofondissement de la relation du foyer, de la plus grande 

facilité à échanger. Le plus important, côest de d®couvrir notre amour plus grand pour le Seigneur et 

lôabandon de notre couple entre les mains du Seigneur. 

 Au fur et à mesure des différents Devoir de s'Asseoir, nous entrons dans une dynamique de 

croissance. Parfois, nous ne percevons pas cette croissance. Parfois m°me, côest le contraire ! Mais cela 

vient avec le temps. Or, nous avons le temps ! Nous sommes en équipe pour un long cheminement ! 

Prenons la décision de nous engager à un Devoir de s'Asseoir par mois. Réserver un ñmoment au 

calmeò, loin de la maison si possible, et donnons le meilleur de nous-mêmes. Prenons de nouvelles 

décisions : le Devoir de s'Asseoir est lôoccasion dôune r®vision de vie du mois écoulé. Mais, il ne faut 

pas s'arrêter là. L'avenir est devant : le foyer a des rêves, des désirs, des besoins. Il a surtout 

lôesp®rance, puisquôil sait que Dieu est son guide et quôil a dans lô®quipe des compagnons qui sont pr°ts 

¨ sôentraider et ̈  sôencourager au cours du partage des Points Concrets d'Effort et dans la vie d'équipe. 

             Il nôy a pas de meilleur moyen de finir un Devoir de s'Asseoir que dô®tablir des propositions 

pour le futur, en identifiant les aspects à améliorer et les actions à réaliser, en vue de la croissance du 

foyer et de la conversion de chacun. C'est le moment idéal pour définir la règle de vie personnelle pour 

le mois qui suit, et, pourquoi pas, une règle de vie en foyer.  
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Ainsi nous pouvons conclure que le Devoir de sôAsseoir est un dialogue essentiel à la vie du 

foyer, quand il est réalisé dans un climat de communion véritable, et dô®coute attentive de lôautre, 

sous le regard pénétrant et miséricordieux du Seigneur.  
 

 

Texte dôAppui   

Un devoir méconnu 

     Nous sommes en 1945. Le Père Caffarel anime depuis quelques années déjà des groupes de 

foyers ï qui deviendront les Équipes Notre-Dame. Il se rend compte de la difficult® quô®prouvent mari 

et femme à communiquer, notamment au plan spirituel. Comment favoriser cette communication 

absolument vitale pour le couple ? Lô®tincelle jaillit un jour, en lisant saint Luc. Il ®crit ce billet : ñUn 

devoir m®connuò. 

 Le Christ, au chapitre 14 de saint Luc, invite ses auditeurs ¨ la pratique du devoir de sôasseoir. 

Aujourdôhui, au si¯cle des vitesses vertigineuses, il est plus opportun que jamais de pr®coniser ce 

devoir méconnué 

 éAvant dôentreprendre la construction de votre foyer, vous avez confront® vos vues, pes® vos 

ressources, matérielles et spirituelles, élaboré un plan. Mais depuis que vous êtes au travail, ne 

négligez-vous pas trop de vous asseoir pour examiner ensemble la t©che accomplie, retrouver lôid®al 

entrevu, consulter le Ma´tre dôîuvre ? 

 Je sais les objections et les difficultés, mais je sais aussi que la maison sô®croulera un jour si on 

ne surveille pas la charpente. Au foyer o½ lôon ne prend pas le temps de sôarr°ter pour r®fl®chir, bien 

souvent le d®sordre, mat®riel et moral, sôintroduit et sôinstalle insidieusement ; la routine sôempare de 

la prière commune, des repas et de tous les rites familiaux, lô®ducation se r®duit ¨ des r®flexes de 

parents plus ou moins nerveux ; lôunion se l®zarde, ces d®ficiences et beaucoup dôautres sôobservent, 

non pas seulement chez les foyers sans formation, ignorants des probl¯mes de lô®ducation et de la 

spiritualité conjugale, mais aussi chez ceux-là mêmes qui sont considérés comme des compétences ès 

sciences familiales et le sont en effeté th®oriquement. Faute de prendre le recul nécessaire, les époux 

ne voient plus ce que pourtant le visiteur constate d¯s quôil a franchi le seuil, ce laisser-aller dont les 

amis sôentretiennent parfois, d®sol®s, nôosant pas en parler aux int®ress®s, dont ils redoutent 

lôincompr®hension ou la susceptibilit®. 

 Des foyers ont vu le danger. Ils ont envisag® et adopt® divers moyens pour y parer. Lôun dôeux 

me disait dernièrement, après expérience, combien il est profitable pour les époux de quitter chaque 

ann®e leurs enfants et dôaller ensemble se reposer ou de faire un voyage dôune semaine. Mais peut-être 

penserez-vous, en me lisant, quôil nôest pas donn® ¨ tout le monde dôavoir les amis ou les parents ¨ qui 

lôon peut ainsi confier ses enfants. Il y a dôautres solutions. Ainsi, trois familles se sont associ®es pour 

les vacances, elles sont allées dans le même pays et chaque couple a pu sôabsenter une semaine, 

laissant aux deux autres le soin des enfants. 

 Pour éviter la routine, il est un autre moyen dont je veux vous entretenir un peu plus 

longuement. Prenez votre agenda, et comme vous y inscririez un concert ou une visite à des amis, notez 

un rendez-vous avec vous-mêmes ; quôil soit bien entendu que ces deux ou trois heures sont taboué 

disons sacr®es, côest plus chr®tien ! Et nôadmettez pas quôune raison, qui ne vous ferait pas supprimer 

une soir®e en ville ou d®commander un d´ner dôamis chez vous, vous fasse manquer ce rendez-vous pris 

avec vous-mêmes. 

 Comment utiliser ces heures ? Tout dôabord, d®cidez que vous nô°tes pas press®s ; une fois nôest 

pas coutume ! Quittez le rivage, allez en haute mer, il faut à tout prix changer de cadre et oublier les  

pr®occupations. Lisez ensemble un chapitre bien choisi dôun livre mis en r®serve pour cette heure 

privilégiée. 
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 Ensuite ï ou dôabord ï priez un long moment. Que chacun, si possible, fasse à haute voix une 

prière personnelle et spontanée : cette forme de prière, sans médire des autres, rapproche 

miraculeusement les cîurs. Ainsi entrés dans la paix du Seigneur, dites-vous lôun ¨ lôautre ces pens®es, 

ces griefs, ces confidences quôil nôest pas facile et souvent pas souhaitable de faire au cours des 

journ®es actives et bruyantes, et quôil serait pourtant dangereux dôenfermer dans le secret du cîur car, 

vous le savez bien, il est des silences ennemis de lôamour.  

 Mais ne vous arrêtez pas à vous-mêmes ni aux soucis actuels, faites un pèlerinage aux sources 

de votre amour, reconsid®rez lôid®al entrevu quand vous avez pris la route ensemble, dôun pas all¯gre. 

Renouvelez votre ferveur. Puis revenez au présent, confrontez idéal et r®alit®, faites lôexamen de 

conscience du foyer ï je ne dis pas votre examen de conscience personnel, ï prenez les résolutions 

pratiques et opportunes pour guérir, consolider, rajeunir, aérer, ouvrir le foyer. Apportez à cet examen 

lucidité et sincérité ; remontez aux causes du mal diagnostiqué. 

 Pourquoi ne consacreriez-vous pas aussi quelques instants à méditer sur chacun de vos enfants, 

en demandant au Seigneur de mettre son îil dans votre cîur, selon sa promesse, afin de les voir et de 

les aimer comme Lui, pour les conduire selon Ses vues. Et enfin, et surtout, demandez-vous si Dieu est 

bien premier servi chez vous. 

 é Vous nôavez plus rien ¨ dire ? Taisez-vous ensemble, ce ne sera peut-être pas le moment le 

moins profitable. Souvenez-vous, en effet, de ce mot de Maeterlinck : ñNous ne nous connaissons pas 

encore, nous nôavons pas encore os® nous taire ensemble.ò 

 Il sera très important de faire le compte-rendu écrit de ce qui a été découvert, étudié, décidé au 

cours du rendez-vous, mais cela peut être fait apr¯s, par lôun des deux, et vous le relirez ensemble au 

prochain rendez-vous. 

 Ce dont je viens de vous parler nôest quôun moyen de garder jeune et vivant votre amour et 

votre foyer, il en est s¾rement beaucoup dôautres. Mais celui-là, adopté par nombre dô®poux que je 

connais, a déjà fait ses preuves. 

                                                                                                                       Henri Caffarel 

Questions à partager en foyer et en équipe  

V Parvenons-nous à faire du Devoir de s'Asseoir un temps fort de votre vie de foyer ? 

V Que faisons-nous pour dépasser les difficultés qui apparaissent parfois au cours du Devoir 

de s'Asseoir ?  

V Si jusquô§ pr®sent nous ne sommes pas parvenus à le faire, à quoi attribuons-nous cette 

difficulté ? 

V Comment les autres foyers et le Conseiller Spirituel nous ont-ils aidés dans cette difficulté ? 

 

Orientations pour : 
 

¶ Lô£coute de la Parole, lôOraison et la Pri¯re Conjugale  

ñQui de vous en effet, sôil veut b©tir une tour ne commence par sôasseoir pour calculer la d®pense 

et voir sôil a de quoi aller jusquôau bout ? De peur que, sôil pose les fondations et se trouve ensuite 

incapable dôachever, tous ceux qui le verront ne se mettent à se moquer de lui, en disant : Voilà un 

homme qui a commenc® de b©tir et a ®t® incapable dôachever ! Ou encore quel est le roi, qui, 

partant en guerre contre un autre roi, ne commencera par sôasseoir pour examiner sôil est capable 

avec dix mille hommes, dôaller ¨ la rencontre de celui qui marche contre lui avec vingt mille ? 

Sinon, alors que lôautre est encore loin, il lui envoie une ambassade pour demander la paixò.          

 (Lc 14, 28-32) 
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¶ Le Devoir de sôAsseoir 

Nous vous suggérons de consacrer le Devoir de s'Asseoir de ce mois à lôapprofondissement de 

ce Point Concret d'Effort. A-t-il été vécu intensément comme lôinstrument de la conversion de votre 

foyer. En effet, le témoignage de vie du foyer est un des signes les plus parlants du message chrétien. 

  
V Le Devoir de s'Asseoir nous a-t-il  aidés ¨ nous r®v®ler lôun ¨ l'autre et ¨ vivre plus 

intens®ment lôamour qui nous unit ?  

V Sentons-nous que le Devoir de s'Asseoir a contribué à la construction continue de notre 

foyer, en l'ouvrant à Dieu et à notre prochain ?  

V Avons-nous aidé et encouragé nos équipiers à avancer dans la vie à deux ? 

V Avons-nous mis en priorité la recherche de la sainteté au sien de notre foyer ? 

 

¶ La Règle de Vie 

À partir du Devoir de s'Asseoir suggéré ci-dessus, les foyers choisissent un aspect de leur vie 

conjugale qui nôest pas un t®moignage positif du message chr®tien. Ils le prennent comme règle de vie 

du mois.  

 

C. Pour la R®union dô£quipe 

Texte de méditation    (La pri¯re pour la R®union dô£quipe)   

Si  26, 1-4 

ñHeureux lô®poux dont la femme est excellente, le nombre de ses jours sera doublé. Une femme 

parfaite est la joie de son mari, il passera dans la paix toutes les années de sa vie. Une femme 

excellente est une part de choix, attribuée à ceux qui craignent le Seigneur : riches ou pauvres, leur 

cîur est en liesse, ils montrent toujours un visage joyeuxò. 

 

Des suggestions pour le Partage 

V Chaque foyer est invité à dire en équipe, de façon sincère et profonde, la contribution que 

le Devoir de s'Asseoir mensuel a apporté à sa vie, maintenant, quôils soient jeunes mariés, 

ou quôils soient déjà dôun âge mûr, sans enfants ou avec des enfants encore petits, ou bien 

des enfants adultes et déjà mariés, ayant fondé une nouvelle famille.  

 

V Ils peuvent aussi partager sur le dynamisme et le renouvellement constant, nécessaires à la 

pratique du Devoir de s'Asseoir, qui ne doit pas être statique mais au contraire doit 

sôadapter au fil  du temps, comme la vie elle-même du foyer.  
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                                    LA RÈGLE DE VIE  
 

 

 

 

 

 

 

 

A. Lôobjectif 

V Comprendre l'objectif et la valeur du Point Concret d'Effort : la Règle de Vie.  

V Encourager une croissance spirituelle plus profonde. 

V S'approcher davantage du conjoint et du Seigneur en cherchant à devenir meilleur. 

B. À travailler au cours du mois 

Expérience de vie 

La Règle de Vie est un Point Concret d'Effort qui favorise et stimule une révision personnelle 

des aspects de notre vie qui doivent être changés ou améliorés.  

Aussi, nous vous proposons, au cours du mois, que chacun se regarde dans un miroir, tout 

dôabord sur son apparence extérieure, puis sur son « intérieur », ses qualités mais aussi ses faiblesses.  

Pensez-y plus précisément en ce qui concerne : 

V votre époux  

V votre famille 

V votre travail 

À partir de cette base de réflexion, choisissez une Règle de Vie à pour le mois en cours et, si 

besoin, pour le mois suivant.  

Th¯me dô®tude et de r®flexion    

 La Règle de Vie, comme les autres Points Concrets d'Effort, participe à la croissance spirituelle 

et humaine, à laquelle nous aspirons. Néanmoins, à la différence de la majorité des Points Concrets 

d'Effort, la Règle de Vie sôadresse ¨ chacun des conjoints. La Règle de Vie n'est pas un but en soi. Elle 

est un moyen, un outil pour nous aider à progresser. Elle doit être accessible, et en même temps 

exigeante, parce quôelle est liée à ce qui est vraiment essentiel à notre vie. 

SEPTIÈME RÉUNION 
 

ñAinsi donc, mes fr¯res bien-aimés, montrez-vous 

fermes, in®branlables, toujours en progr¯s dans lôîuvre 

du Seigneur, sachant que votre labeur nôest pas vain 

dans le Seigneurò                                  

(1 Co 15, 58) 
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           Dans la Charte des END, le Père Caffarel affirme : ñSi la mystique des £quipes pr®tend °tre 

réelle et durable, il doit y avoir une règle. Mystique et règle, ainsi que corps et esprit, ne peuvent pas 

être séparés. La mystique doit inspirer la règle ; la règle doit protéger et fortifier la mystique. La règle 

doit être suffisamment ample pour ne pas empêcher la personnalité ni la mission du foyer, mais en 

même temps elle doit être suffisamment exigeante pour emp°cher lôindolenceò. 

 

            

           Dans la vie concrète comme dans la vie spirituelle, la Règle de Vie peut nous aider à mieux 

maîtriser notre caractère. Elle va faire en sorte que nous soyons moins impulsifs, moins égoïstes, et plus 

attentifs aux besoins de notre entourage. Nous nous efforçons dôatteindre des objectifs concrets au 

travers de moyens concrets, soit par l'approfondissement de notre vie de prière personnelle, conjugale 

ou en famille, soit par la correction de mauvaises habitudes ou d'oublis. La croissance spirituelle tirée 

de la Règle de Vie peut nous apporter plus de paix et de sérénité. 

 La valeur d'une Règle de Vie ne doit pas être sous-estimée. Nous ne pouvons pas minimiser son 

importance. Elle nous ouvre des horizons personnels qui peuvent aider chacun de nous ñ¨ faire un pas 

en avantò pour r®pondre ¨ l'amour et ¨ l'appel de Dieu. On ne peut pas oublier que la joie dans le ciel 

est grande quand quelqu'un fait un petit pas dans la bonne direction. Ainsi, loin dô°tre un ñpetitò Point 

Concret d'Effort, limité et marginal, la Règle de Vie interpelle directement notre libert® ñd'aimer plusò.  

 Dans la Revue Mensuelle du mois d'avril de 1971, le Père Caffarel révèle sa préoccupation 

quant à la compréhension de ce Point Concret par les foyers des Équipes : ñEn r®alit® je constate que 

la pratique de la Règle de Vie souvent ne correspond pas à ce quôon attendait dôelle. Ils sont nombreux 

les foyers des équipes que nôy incluent que de minuscules obligations, en n®gligeant dôen faire un 

instrument pour leur progrès spirituel. Il est vrai que pour inclure l'essentiel, ils devraient connaître 

l'essentielò. Et il questionnait : ñMais ce n'est pas exactement pour cela que les foyers d'une équipe 

mettent en commun leurs efforts et que chaque équipe jouit du bénéfice de la présence d'un Conseiller 

Spirituel ? ñ. 

 

           

  

 

            Pour que la Règle de Vie choisie soit réellement au service de notre croissance, il faut qu'en 

premier lieu nous fassions un effort pour nous connaître nous-mêmes. Et puis, nous devons réfléchir et 

prier. Pour développer une réelle capacit® dôécoute et de dialogue avec Dieu, il est n®cessaire dôavoir 

tous les jours un temps de prière. Il  serait donc bon de lui consacrer un long moment, par exemple, 

pendant la retraite spirituelle. Quand nous avons du mal à nous décider pour une Règle de Vie, notre 

époux, ou le Conseiller Spirituel ou même un équipier, peuvent nous orienter, ou même nous indiquer 

les tendances à combattre, ou les dons à développer, ou un progrès que, dôapr¯s eux, nous pourrions 

réaliser. Si la Règle de Vie a pour objectif de nous faire progresser dans la vie chrétienne, nous 

pouvons faire un effort dans ces trois directions :  

V  nous libérer  - (de quoi ?), 

V  nous nourrir  - (avec quoi ?), 

V  agir - (en quoi ?). 

La Règle de Vie et ses bénéfices 

 
 

Le choix d'une Règle de Vie 

 
 


